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Une mince foule a voté en 
faveur de l'adoption du 
nouveau règlement munie! 
pal lors du référendum du ; 
juin dernier. Seules 2175 
personnes se sont déplacé 
pour déposer leurs buiietinî 
de vote, représentant 21%  
de la clientèle électorale 
admissible.

Le référendum avait pour 
but d’accepter ou de rejeter 
un règlement municipal qui 
obligerait les subdivisions 
futures à élaborer un plan 
d’espaces verts et à obtenir 
l’approbation de la commu­
nauté avant d ’avoir le con­
sentement du conseil 
municipal.

*

Suite page 2
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L’A urore bo réa le  e s t un f ie r  com m andita ire  
des  Jeux du C an ad a  2007 .

Photo : Marie-Claude Nault

Un clown aux talents mirobolants s’est amusé à jongler avec des syphons de toilette au grand plaisir des 
enfants. La scène se déroulait durant les célébrations du solstice et de la Saint-Jean-Baptiste qui avait 
lieu au parc Shipyards le 24 juin dernier, (voir p. 10).

L’eau p o ta b le  des P re m iè re s  n a tio n s  p .5
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La démocratie suit son cours avec le 
référendum de Whitehorse

Photo : Marie-Hélène Comeau
Le maire de Whitehorse, Ernie Bourassa, et le premier ministre du Yukon, Dennis Fentie 
ont signé un protocole d ’entente, le 26 juin dernier, relativement aux terres situées dans 
les limites de la capitale.

( Suite de la page 1 ) Les 
résidents de la ville avaient des 
opinions divergentes sur la 
question. Seulement de 71 
votes séparaient le pour du 
contre, avec 1118 votes en fa­
veur et 1047 votes contre.

Carole Bookless a ini­
tié les démarches menant au 
référendum, il y a plus de six 
mois, en tant que présidente de 
l’Association communautaire 
de Porter Creek. « La ville 
avait mis de l’avant un plan 
d’aménagement dans les espa­
ces verts des quartiers River- 
dale et Porter Creek », a-t-elle 
expliqué. « Nous avons voulu 
faire quelque chose pour que la 
ville conserve des espaces 
verts. »

Trois mois plus tard, 
l’Association avait en main une 
pétition comptant2500 signa­
tures. La Ville de Whitehorse 
n’avait plus d’autre choix que 
de recourir à la démocratie du 
référendum.

« La ville a été très 
peu coopérative tout au long 
du processus », a affirmé Mme 
Bookless.

Le maire Ernie Bou­
rassa et certains conseillers 
municipaux ne se sont pas re­
tenus de partager leurs opi­
nions défavorables à la mise en 
place du nouveau règlement. 
Ils continuent de souligner que 
le plébiscite communautaire 
consistera en une recomman­
dation plutôt qu’en une obliga­
tion pour le conseil municipal. 
Ils se disent déçus que l’adop­

tion du règlement ait été faite 
par 11 % de la clientèle électo­
rale seulement.

Et l’adoption du règle­
ment municipal a fait des mé­
contents ailleurs qu’à la ville.

Mike Racz, président 
de la Yukon Real Estate Asso­
ciation, soutient que c’est au 
gouvernement d’établir un plan 
d’espaces verts pour chaque 
subdivision qu’il veut aména­
ger, avant que les terres ne se 
trouvent sur le marché.

« Les implications de 
l’adoption du règlement sont 
très ramifiées », a-t-il affirmé. 
« Ce n’est pas un simple plan 
d’espaces verts qu’il va falloir 
préparer. Il faudra d’abord que 
le plan soit rédigé, puis ap­
prouvé par le voisinage avant 
d’être présenté au conseil mu­
nicipal. Il faudra ensuite en 
organiser la lecture et la relec­
ture. Il faudra faire plusieurs 
réunions et consultations. Le 
processus qui, normalement, 
ne prendrait pas plus d’un mois 
en prendra maintenant six », 
confirme-t-il.

« En tout et pour tout, 
je dirais que le référendum a 
été une perte d’argent et je 
trouve complètement ridicule 
que l’on ait à déposer un plan 
d’espaces verts pour une terre 
privée. Sans compter qu’il faut 
aussi obtenir le plébiscite com­
munautaire. Que reste-il alors 
de nos droits de propriété indi­
viduels? », ajoute-t-il.

La ville partage l’opi­
nion de M. Racz en ce qui a

Photo : Marie-Claude Nault
Un vote serré en faveur d ’un plan d ’aménagement des espaces verts.

trait au développement. 
L’adoption du règlement en 
question inhibera grandement 
le développement de White­
horse.

« Notre intention 
n’était pas de nuire au dévelop­
pement de la ville », a précisé 
Mme Bookless. « Dans le fond, 
nous voulions simplement 
qu’un espace vert soit inclus 
dans le plan d’aménagement 
de chaque subdivision. »

Mme Bookless se dit 
satisfaite du résultat du réfé­
rendum et ajoute qu’il fallait 
s’attendre au faible taux de

participation en raison de la 
saison estivale. Elle croit que 
le nouveau règlement munici­
pal va inciter des changements 
positifs dans le développement 
de subdivisions telles que 
Copper Ridge qui continue de 
prendre de l’expansion.

D’autre part, un proto­
cole d’entente sur le dévelop­
pement des terres a été signé le 
26 juin entre la ville de White­
horse et le gouvernement du 
Yukon. L’entente identifie 
clairement le rôle du gouver­
nement territorial et celui de la 
ville dans les projets d’aména­
gement de terres à l’intérieur 
des limites de la ville de Whi­
tehorse.

L’objectif de l’entente 
est de faciliter, d’accélérer et 
de réduire les coûts du proces­
sus qui a été, jusqu’à présent, 
très compliqué et frustrant

pour le public et les autres par­
ties intéressées.

Dorénavant, le gou­
vernement du Yukon aura la 
responsabilité de créer les pro­
jets d’aménagement de terres. 
La Ville de Whitehorse sera 
responsable des autres démar­
ches, soit d’établir le plan 
d’aménagement et d’ingénie­
rie, de compléter les études 
d’impact environnemental et 
de diriger toute consultation 
publique.

Emilie Herdes

Vous voulez partager votre 
>inion? Utilisez la chronique 

du courrier 
de l ’Aurore boréale.

Les lettres doivent être lisibles, 
fnées avec une adresse de retour 
Elles ne doivent pas contenir de 
ropos diffamatoires ou haineux.

rier de l’Aurore bo
302, rue Strickland, 

Whitehorse 
ig Yukon J  
ik- Y1A2K1 Æ

ERRATA
Le titre l'Association 

franco-yukonnaise devient 
propriétaire de l ’édifice de 
la Légion était faux. On 
aurait dû lire : L’Association 
franco-yukonnaise espère 
acheter l ’édifice de la Lé­
gion.

Contrairement à ce que 
le titre laissait croire au mo­
ment de mettre sous presse, 
la transaction n’était pas 
conclue.
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Le statut de philantrope, une position enviée!
Par les temps qui courent, 

les nouvelles réjouissan­
tes qui font sourire l’hu­

manité souffrante sont plutôt 
rares. Les événements qui re­
donnent confiance dans le 
genre humain ne brillent pas 
aux nouvelles internationales. 
Dans ce contexte, le don colos­

sal de Warren Buffett à la fon­
dation de Bill et Melinda Gates 
a quelque chose de... surpre­
nant! Cette fondation date de 
l’an 2000 et est estimée à 67 
milliards de dollars! Un mon­
tant faramineux destiné, entre 
autres, à la recherche médicale, 
à l’éducation, bref, au bien-être

MISSION IMPOSSIBLE

BONJOUR CHÉRI I 
TON DTNER EST DANS LE FRIGO.

NE JOUE PAS TROP AUX JEUX VIDÉO. 
NE REGARDE PAS TROP LA TÉLÉ.
NE VA PAS JOUER DEHORS CAR 

IL y A ALERTE DE SMOG. 
SURTOUT TACHE D'ETRE HEUREUX 

ET BONNE JOURNÉE I 
;  PLANETE S'AUTODÉTRUIRA

de l’humanité.
Warren Buffett, un mil­

liardaire américain, possède la 
réputation d’être le deuxième 
homme le plus riche de la pla­
nète. Le plus riche, celui qui 
trône au sommet, est Bill 
Gates, le fondateur de la com­
pagnie Microsoft. (Nous te­
nons pour acquis que les socié­

tés qui décernent 
des titres aussi glo­
rieux ont fait de sé­
rieuses recherches 
dans les pays ara­
bes où certains 
émirs et sultans 
sont aussi très bien 
nantis!)

Or donc, M. 
Buffett a fait l’an­
nonce officielle 
qu’il commencerait 
à donner 1,5 mil­
liard de dollars par 
année à la Fonda­
tion Gates. Il serait 
facile d’être sarcas­
tique et d’affirmer à 
toute volée qu’il est 
aisépourunhomme 
aussi riche de don­
ner de l’argent. Et 
pourquoi ne pas af­

firmer du même jet qu’il y 
trouvera sûrement son intérêt? 
Qui se ressemble s’assemble, 
poursuivra l’homme amère ou 
la femme sceptique. A la po­
tence les magnats américains! 
Mais on peut aussi y voir un 
désir réel et profond de chan­
ger le monde, un désir de soli­
darité humaine à la fin du par­
cours (M. Buffett a 
soixante-quinze ans). Les 
membres les plus riches de la 
riche élite américaine se nour­
rissent de rêves philanthropi­
ques. Un mets rare qui devient 
recherché. Ainsi, Jackie Chan, 
un acteur de Hong Kong, a 
emboîté le pas et donné la moi­
tié de sa fortune à des œuvres 
charitables! Une série de bons 
coups, c’est mieux qu’une série 
d’attentats, on doit en conve­
nir!

Ces gestes sont inspirants. 
On peut se permettre de rêver 
et de croire qu’un jour quel­
qu’un de cette envergure met­
tra le Yukon sur sa liste d’héri­
tier!

Plus près de nous, il existe 
différentes fondations pour 
venir en aide aux gens d’ici. La 
Fondation Donatien-Frémont,

Où se procurer l'Aurore boréale?

À Whitehorse :
Centre de la francophonie, Mac’s Fireweed, Shoppers 
Drugmart (rue Main et Qwanlin Mail), bureau de poste au 
sous-sol de la pharmacie Shoppers, édifice Elijah-Smith, 
édifice du gouvernement territorial, Super A à Riverdale 
À Dawson : Chez Maximillians et au bureau de poste 

Dans les bibliothèques des communautés et, l’été, dans 
les centres touristiques 
Et sur les vols d’Air North

qui a été mise sur pied par 
l’Association de la presse fran­
cophone (dont l'Aurore boréale 
fait partie), veut assurer la re­
lève francophone dans les 
journaux en situation minori­
taire. Elle offre des bourses 
d’études aux jeunes qui dési­
rent poursuivre leurs études en 
communications et en journa­
lisme. Depuis sa création, la 
Fondation Donatien-Frémont a 
aidé plus de 235 étudiants en 
octroyant plus de 160 000 $ en 
bourses. Ces chiffres semblent 
bien humbles et ils le sont. La 
Fondation est en pleine campa­
gne de financement, alors si le 
portefeuille vous démange... 
allez en page 21 du présent 
numéro. La Yukon Foundation 
décerne aussi une bourse pour 
les finissants de l’école Emilie- 
Tremblay. Et la toute dernière 
fondation, la Fondation Bo­
réale, gère un fonds destinés à 
soutenir les organismes fran- 
co-yukonnais.

Alors voilà, l’invitation est 
lancée. Si vous ne savez quoi 
faire de votre fortune, faites 
comme M. Buffett et investis­
sez dans votre communauté! 
Vous ne ferez pas les manchet­
tes internationales, mais vous 
recevrez un reçu aux fins d’im­
pôt confirmant votre contribu­
tion. Point n’est besoin de 
donner tout votre pécule, un 
billet de vingt dollars peut suf­
fire pour vous donner le statut 
de philanthrope, une position 
enviée de par le monde!

Cécile Girard
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L’am bassadeur de France à la découverte du Grand 
Nord e t des dem andes de sa population d’origine

Photo : Émilie Herdes

L’ambassadeur de France au Canada était présent aux célébrations entourant la Journée 
internationale du multiculturalisme.

Des questions de pre­
mière importance 
pour le Nord, telles 

que les changements climati­
ques et le développement éco­
nomique durable, ont été abor­
dées par près de 70 
ambassadeurs. Ces derniers 
avaient quitté leurs résidences 
d’Ottawa pour participer au 9e 
Forum diplomatique qui avait 
lieu pour la première fois au 
Yukon.

« C’est important tout ce 
qui se passe dans le Nord ca­
nadien. Vos défis sont les nô­
tres également. En venant ici, 
nous approfondissons nos 
connaissances concernant 
cette région du pays », a expli­
qué l’ambassadeur de France 
au Canada, Daniel Jouanneau, 
qui participait à l’événement.

« Nous sommes constam­
ment à la recherche de moyens 
efficaces de promouvoir les 
intérêts du Nord sur la scène 
nationale et cette conférence 
représente l’occasion parfaite 
de donner suite à cet objectif », 
a confié le premier ministre du 
Yukon Dennis Fentie.

Le Forum diplomatique de 
2006 a pour but de présenter 
aux chefs de mission une vue 
d’ensemble stratégique des 
principaux enjeux en matière 
de politique publique au Ca­
nada, y compris les questions 
d’importance pour les gouver­
nements du Canada, des pro­
vinces, des territoires et des 
Premières nations.

Les ambassadeurs de près 
de 70 pays qui habitent au Ca­
nada se donnent annuellement 
rendez-vous. Le lieu de ren­
contre diffère d’une année à 
l’autre, ce qui leur permet par 
la même occasion d’approfon­
dir leurs connaissances du 
Canada.

D’ailleurs, durant son sé­
jour, l’ambassadeur de France 
au Canada en a profité pour 
rencontrer quelques immi­
grants français qui ont fait du 
Yukon leur terre d’adoption. 
Cette rencontre, qui s’est 
concrétisée durant le souper de 
la Journée du multiculturalis­
me, était très importante pour 
plusieurs Français d’origine. 
En choisissant d'habiter loin 
des bureaux du consul général 
de France à Vancouver, plu­
sieurs se sentent isolés. Ainsi, 
tout comme au Yukon, les gens

de l’Alberta, des Territoires du 
Nord-Ouest et des communau­
tés de la Colombie-Britannique 
sont très éloignés des services 
dispensés par le consul qui 
couvre ces régions.

« On aimerait que les be­
soins des immigrants français 
n’habitant pas dans les grandes 
villes soient pris en considéra­
tion. Quand vient le temps de 
voter aux élections présiden­
tielles par exemple, le proces­
sus devient très compliqué 
pour ceux qui habitent en ré­
gion éloignée. L’information 
concernant le processus de 
vote n’est pas claire. De plus, il 
n’y a personne au Yukon ayant 
l’autorité de signer nos votes 
par procuration. Pour pouvoir 
voter, on doit alors se rendre à 
Vancouver pour y déposer 
notre bulletin de vote au bu­
reau du consul de France à 
Vancouver », explique Sylvie 
Geoffroy, présidente du re­
groupement d’immigrants 
français du territoire, Espace 
France-Yukon, qui compte une 
trentaine de membres. « On 
aimerait que cette situation 
soit remédiée en donnant 
l’autorité nécessaire au consul 
honorifique du Yukon, M. Erik 
Hougen, de valider nos bulle­
tins de vote. En d’autres mots, 
nous voulons un bureau de 
vote à Whitehorse. », explique- 
t-elle.

A ce chapitre, l’ambassa­
deur n’y voit aucun inconvé­
nient. La décision toutefois re­
viendrait au consul de France à 
Vancouver qui gère les dossiers 
des provinces de l’Ouest et du 
Yukon.

De ce côté, M. Luc Serot 
Alméras, consul général de 
France à Vancouver, tente de 
se faire rassurant.

« Bien entendu, moi- 
même, ou mon adjoint nous 
nous déplacerons à Whitehorse 
avant les élections présiden­
tielles pour recueillir les pro­
curations de nos compatriotes 
inscrits sur la liste électorale 
du consulat ou sur une liste 
électorale en France », a-t-il 
spécifié. Toutefois ce scénario 
est loin de satisfaire la prési­
dente d’Espace France-Yukon 
qui voit dans cette solution 
beaucoup d'obstacles. « Cette 
liste électorale consulaire si­
gnifie que nous pouvons don­

ner la procuration à un Français 
de Vancouver, cela est délicat 
car nous ne les connaissons 
pas vraiment », explique-t- 
elle.

L’organisme Espace Fran­
ce-Yukon estime qu’il y aurait 
près de 200 immigrants fran­
çais au Yukon. Toutefois, seu­
lement, 65 seraient inscrits 
comme tel ou immatriculés.

Mettre à jour son état civil 
peut s’avérer long et ardu, ce 
qui expliquerait ce faible taux 
d’inscription. Pourtant, l’ins­
cription ou l’immatriculation 
permet aux gens de participer 
aux élections présidentielles 
ou référendaires. Il permet 
aussi aux enfants de Français 
nés au Canada d’obtenir un 
permis de travail en Europe ou 
de faciliter le retour en France. 
Toutefois ce processus n’est 
pas obligatoire.

« Lorsque les gens perdent 
ou se font voler leur passeport, 
les procédures sont grande­
ment facilitées lorsque les gens 
sont déjà immatriculés. C’est 
d’ailleurs souvent pour cette 
raison que les gens s’inscri­
vent», explique un porte-parole 
du consul général de France à 
Vancouver.

Le faible taux d’immatri­
culation n’est pas exceptionnel 
au Yukon; il se manifeste par­
tout au pays. D’ailleurs, de tous 
les pays qui accueillent les 
immigrants français, le Canada 
a le plus faible taux d’inscrip­

tion.
« La vie au Canada est 

bien meilleure que bien d’autres 
pays, les gens alors n’y pensent 
pas forcément. C’est signe qu’il 
y a une bonne intégration des 
immigrants français au Cana­
da», conclut le porte-parole du 
consul général de France à 
Vancouver.

L’inscription sur la liste

électorale consulaire peut être 
demandée à tout moment, mais 
impérativement avant le 31 
décembre 2006 pour les élec­
tions de 2007. Elle est automa­
tique en cas d’inscription au 
registre des Français établis 
hors de France.

Marie-Hélène Comeau

Les célébrations franco- 
yukonnaises entourant 
le 14 ju ille t

La journée du 14 juillet est la fête nationale française, 
l’anniversaire de la prise de la Bastille : ce jour-là, en 1789, 
les Parisiens dansèrent de joie après avoir pris d’assaut cette 
vieille prison, symbole d’injustice et de tyrannie.

Toutes les années, un bal musette est organisé dans les 
villes et village français, la veille du 14 juillet. De grands 
feux d’artifice illuminent les horizons et les français font la 
fête. Le lendemain est un peu plus solennel avec défilé mili­
taire et levée des drapeaux.

Cette journée garde un caractère symbolique et l’histoire 
qui entoure la Révolution française fait partie du programme 
scolaire.

Les quelques Français qui demeurent à Whitehorse ont 
décidé depuis quelques années de célébrer cet événement 
localement, sans défilé militaire, juste la fête : le 13 juillet, 
un film tout public sera projeté dans la salle communautaire 
(19 h à 21 h ), le 14 juillet, le 5 à 7 sera agrémenté de plats 
typiquement français (bouillabaisse et ratatouille), de musi­
que musette, d’initiation à la pétanque et d’un apéro bien du 
Sud.

Cet événement est ouvert à tous, francophones ou fran­
cophiles. Pour plus d’information, communiquez avec Pau­
lette au 668-2663, poste 421.

Sylvie Geoffroy
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Urgence dans le dossier de l’eau 
potable salubre pour les
La plupart des gens tien­

nent pour acquis que 
l'eau qu'ils boivent est 

salubre. Pourtant, près d’un 
demi-million de gens au Ca­
nada vivant dans des collecti­
vités autochtones n’ont pas la 
même assurance. Les provin­
ces et Ottawa se renvoient la 
balle, chacun refusant la res­
ponsabilité de ce dossier. Au 
Yukon, son statut de territoire 
permet d'obtenir une plus 
grande flexibilité. Malgré tout, 
la bataille est loin d’être ga­
gnée.

C’est dans cette optique 
qu’une série d'audiences publi­
ques sur l’eau potable salubre 
pour les Premières nations se 
déroule au pays. Cet exercice a 
débuté en juin dans la capitale 
yukonnaise.

« Nous commençons au 
Yukon car il y a une leçon ici 
à donner à l’ensemble du pays. 
Puisqu’il s’agit d’un territoire, 
la responsabilité dans ce do­
maine revient au fédéral. C’est 
plus facile ainsi. Ailleurs, ce 
sont les provinces qui gèrent le 
dossier de l’eau potable. Toute­
fois, les réserves amérindien­
nes sont pour leur part d’auto­
rité fédérale », a expliqué 
Harry Swain, président du 
groupe d’experts qui animait 
l'audience de Whitehorse.

La situation peut sembler 
plus facile au Yukon. Pourtant, 
plusieurs membres des Pre­
mières nations du Yukon ne 
voient pas la situation du même 
œil. Plusieurs ont souligné que 
la majorité des puits des com­
munautés des autochtones sont 
toujours à risques. La qualité 
de l’eau potable ne respecte 
toujours pas les recommanda­
tions pour la qualité de l’eau 
potable au Canada. Ils sont 
grandement préoccupés par le 
manque de lois et de règle­
ments sur l’eau potable dans 
leurs collectivités. La loi dé­
suète au Yukon sur l’eau pota­
ble remonte à l’époque de la 
ruée vers l’or et ne tient pas 
compte des communautés 
autochtones.

Il n’existe en ce moment ni 
loi ni règlement fédéral régis­
sant l’approvisionnement en 
eau potable des résidents de 
ces collectivités.

En 2001, le ministère des 
Affaires indiennes et du Nord 
canadien a établi qu’il existait

un risque important lié à la 
qualité ou à la salubrité de l’eau 
potable dans les trois quarts 
des dispositifs d’approvision­
nement en eau des collectivités 
des Premières nations.

Depuis les incidents tragi­
ques de Walkerton en 2000, la 
plupart des provinces ont pris 
des mesures pour améliorer les 
lois et les règlements sur la 
qualité de l’eau potable. Le 
gouvernement fédéral a des 
responsabilités en matière de 
salubrité de l’eau potable dans 
les collectivités des autochto­
nes.

La vérification a montré 
que de nombreuses collectivi­
tés des autochtones sont tou­
jours exposées aux dangers 
d’une eau potable insalubre. 
Outre le manque de lois et de 
règlements sur l’eau potable 
dans ces collectivités, ajoutons 
que les Premières nations ne 
reçoivent pas le soutien techni­
que nécessaire, sous forme de 
formation par exemple, quant 
à l’exploitation et à l’entretien 
des systèmes.

A moins que le gouverne­
ment fédéral n’agisse pour re­
médier à cette situation en 
collaboration avec les Premiè­
res nations, il est peu probable 
que la Stratégie de gestion de 
l’eau des Premières nations 
améliore la qualité et la salu­
brité de l’eau potable des 
autochtones de façon perma­
nente. Approuvée en 2003, 
cette stratégie est une initiative 
quinquennale dotée d’un bud­
get de 600 millions de dollars. 
Ce montant s’ajoute à plusieurs 
centaines de millions de dol­
lars investis au cours des der­
nières années.

C’est dans cette optique 
que le groupe d’experts, qui 
était récemment à Whitehorse, 
a été formé. Ce groupe est res­
ponsable de mettre au point 
des options pour la mise en 
place d’un cadre de réglemen­
tation qui permettra d’assurer 
la salubrité de l’eau potable 
dans les collectivités des 
autochtones.

« Notre rapport sera prêt 
au mois d’août 2006. 11 unira 
les différents scénarios se re­
trouvant au pays. Ce document 
présentera des options propo­
sées au ministre des Affaires 
indiennes et du Nord canadien 
et au chef national Phil Fon-

Photo : Marie-Hélène Comeau

Malgré plusieurs bémols, Harry Swain estime qu’il y  a de grandes leçons à tirer du 
fonctionnement au Yukon.

taine. Un rapport de l’analyse 
sera rendu public en septembre 
2006 permettra au ministre 
des Affaires autochtones d’ex­
plorer différentes options pour 
mettre sur pied une consulta­
tion plus exhaustive », a expli­
qué M. Swain, qui est accom­
pagné durant les consultations 
du grand chef Stan Louttit et 
de M. Hrudey.

« Notre plan d’action à 
l’intention des Premières na­
tions tient compte de la néces­
sité de mettre en place un cadre 
de réglementation de l’eau po­
table dans nos collectivités. La 
reconnaissance du fait que les 
gouvernements des autochto­

nes ont besoin d’appui pour 
satisfaire aux normes recom­
mandées est la clé du succès »,

a déclaré le chef national Phil 
Fontaine.

M arie-Hélène Comeau

CRTC
Avis d’audience publique

CRTC 2006-5 Canada
Le Conseil tiendra une audience publique à compter de lundi, le 27 novembre 2006 à 9h00, 
au Centre de conférences, Phase IV, 140, Promenade du Portage, Gatineau (Québec) 
afin d’étudier les questions mentionnées dans l’avis d ’audience publique CRTC 2006-5 
dans le contexte de l’examen de certains aspects du cadre réglementaire de la télévision 
en direct.

Le Conseil invite les parties à déposer leurs commentaires écrits sur les questions 
mentionnées d’ici mercredi, le 27 septembre 2006.

Pour de plus amples renseignements, veuillez consulter l’avis d ’audience publique 
CRTC 2006-5. Si vous désirez déposer vos commentaires ou obtenir une copie de l’avis 
d’audience publique, veuillez consulter le site Web du CRTC au www.crtc.gc.ca à la 
section « instances publiques » ou appelez le numéro sans frais 1-877-249-CRTC. Toute 
information que vous soumettrez, incluant tout renseignement personnel, sera disponible 
sur le site Internet du CRTC. §

l + l
Conseil de la radiodiffusion et 
des télécommunications canadiennes

Canadian Radio-television and 
Télécommunications Commission

Samedi 15 Juillet
9h30 - 16h30 au « Dojo », rue Baxter 
Programme
9 h 30-11 h: Aïkido 
11 h -  11 h 30 : Tournoi de Sumo
11 h -  12 h : Film -  documentaire sur l’Aikido
12 h -  12 h 30 : Repas 
12 h -  14 h 30 : Film “Princesse Mononoke”
14 h 30 — 15 h 30 : A ïkido — Arm es dehors
15 h 30 -  16 h 30 : Aïkido

A Ï K I D O

• Ouvert à tous les enfants ayant 
déjà suivi des cours d'Aïkido.
• Apporter un repas pour le midi 
(boîte à lunch)
• 15 enfan ts m axim um .
• C oûts : 30 $
(incluant le snack)
•Inscriptions par courriel 
(aikidoyuokn@yahoo.ca) 
ou par téléphone.

667-4690

http://www.crtc.gc.ca
mailto:aikidoyuokn@yahoo.ca
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Multiculturalisme yukonnais à la 
carte

Le chapiteau du parc Shi- 
pyards n’a pas connu de répit 
pendant la dernière semaine 
de juin. En commençant par le 
festival de musique Sunstroke 
et passant par la célébration 
solstice et de la Saint-Jean- 
Baptiste et le spectacle du 
groupe cubain Val le Son, pour 
enfin laisser place à une soirée 
spéciale pour souligner la 
Journée nationale du multicul­
turalisme.

Malgré le mauvais 
temps, près de 200 personnes 
se sont pointées pour l’événe­
ment, une première au terri­
toire. A l’horaire : musique et 
mets des différentes cultures 
qui forment le Yukon.

Le souper, organisé 
dans le cadre du projet Grandir 
ensemble en harmonie de 
l’AFY, a attiré une foule hété­
rogène, atteignant ainsi l’ob­
jectif que s’était fixé Mélodie 
Simard, coordonnatrice du 
projet.

Après le mot de bien­
venue prononcé par une aînée 
de la nation Ta’an Kwachan, 
les gens étaient invités à se 
servir au son de la musique 
cubaine du Chilien Mario 
Rayo. De grandes tables pré­

sentaient une panoplie de mets 
épicés, salés, sucrés, chauds et 
froids.

Des empanadas argen­
tins, du fricot acadien, de la 
guacamole et de la salsa mexi­
caines, une gamme de froma­
ges français, des têtes de pois­
son et des brochettes de 
saumon tlingits, des rouleaux 
impériaux et du riz des Philip­
pines et du Vietnam et pour 
dessert, du pouding chômeur 
québécois et du riz au safran et 
à l’eau de rose, une spécialité 
iranienne.

Des musiciens irlan­
dais ont pris la scène à la suite 
de M. Rayo avec une musique 
d’ambiance. Le micro a alors 
été passé à Kathleen Décosse 
et Pascale Bédard qui ont 
ajouté leurs pièces d’inspira­
tion québécoise-yukonnaise au 
pot-pourri musical. Jerry Al­
fred, de la nation Tutchone du 
Nord, a terminé la soirée en 
douceur avec ses airs ryth­
més.

Les gens étaient heu­
reux de pouvoir échanger avec 
les différentes cultures. Tous 
partageaient l’avis que peu 
importe leur culture, les gens 
aiment tous la bonne musique

MEADIA solutions
J

d istr ib u t ion
su p p o rt
se rv ice
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La petite Luna et son père ont participé à la célébration de la Journée du multiculturalisme 
le 27 juin dernier.

et la bonne cuisine.
Partant de ce point 

commun, les gens présents ont 
pu faire de belles rencontres, 
établir de nouveaux liens, voire 
de nouvelles amitiés.

« C’était une soirée 
parfaite, un symbole d’unité 
dans la communauté », a dé­
claré George Velâzquez, un 
Colombien d’origine qui habite 
le Yukon avec sa famille de­
puis l’été 2004. «On a rencon­
tré des gens de partout et on a 
essayé tous les mets. Tout était 
délicieux. Et puis, on a bien 
aimé entendre la musique en 
espagnol! », a enchaîné Yamila 
Velâzquez, qui est originaire 
de l’Argentine.

Yamila et George ha­
bitent le quartier Riverdale 
avec leurs deux filles, Luna 
qui a deux ans et Camila qui 
en a neuf. Camila a vu le jour 
en Argentine et Luna, elle, est 
née ici à Whitehorse.

« Un jour, j ’étais assis 
en face de mon écran et suis 
tombé sur quelque chose qui 
parlait du Yukon. J’ai aimé ce 
que je voyais dans les photos.
J’ai dit à Yam ila « on déménage 
au Yukon! » La semaine sui­
vante, on a fait une grande 
vente et on a quitté l’Ontario 
où l'on vivait depuis trois ans 
», a expliqué M. Velâzquez, le 
sourire aux lèvres.

La famille Velâzquez 
a donc fait six longs jours de 
route en voiture avant d’arriver

à Whitehorse. Enfin! « On 
n’avait jamais été dans le Nord. 
C’est vraiment le toit du 
monde! »

Et la famille a l’inten­
tion d’y rester longtemps. «Ce 
qui rend le Yukon exception­
nel, c’est les gens. Ils sont 
ouverts et ils sont plein d’égards 
envers l’environnement», a 
souligné M. Velâzquez. « Et 
ils sont patients. Ils essaient 
de nous comprendre malgré 
notre accent! », a lancé Mme 
Velâzquez avec enthousiasme.

M. et Mme Velâzquez

wmnmmst

— j e u x  D U -
CANADA
—  C .A M E S —

Déclaration d ’intérêt
Cadeaux pour les dignitaires des 

Jeux d ’hiver du C anada 2007 à W hitehorse

La Société hôtesse des Jeux d’hiver du Canada 2007 invite les 
artistes du Nord à soumettre 25 de leurs oeuvres afin de les offrir en 
cadeau aux dignitaires des Jeux d’hiver du Canada 2007.

Nous acceptons les soumissions cachetées et dûment complétées selon 
les critères indiqués sur le formulaire de Demande de proposition portant 
le titre du projet qui vous sera remis, jusqu’au vendredi 4 août 2006, 
16 h, heure locale au bureau principal des Jeux et édifice du patrimoine 
situé au 1105, l [c Avenue Whitehorse (Yukon), Y IA 5G4

Vous pouvez obtenir les formulaires de Demande de proposition auprès 
de Daniel Dunphy au bureau principal des Jeux.

Pour toutes questions, veuillez com m uniquer avec Lisa Fairweather au 
867-393-5573 ou par courriel à lisa.fairw eather®  2007canadagam es.ca

possèdent leur propre entre­
prise locale du nom de Blacks­
tone Environmental Services. 
« Ce que l’on veut, c’est aider 
notre ville, notre communauté, 
et c’est dans cette optique que 
notre entreprise encourage le 
compostage et le recyclage. »

Emilie Herdes

mailto:help@meadia.net
http://www.meadia.net
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Le processus de règlement concernant les 
pensionnats a commencé. La guérison se poursuit.

Le processus de règlement concernant les pensionnats indiens a commencé. 
Dans un premier temps, les anciens élèves et leur famille apprendront, par le 
truchement des avis initiaux, de quelle façon présenter leurs points de vue sur 
l'équité du règlement. Les tribunaux de toutes les parties du Canada tiendront 
des audiences publiques. Si tous les tribunaux approuvent le règlement à la 
suite de ces audiences, un autre avis sera distribué subséquemment afin 
d'expliquer aux gens la façon d'obtenir un paiement du règlement ou de s'en 
exclure.

Compte tenu du fait qu'il y a 80 000 Autochtones 
toujours vivants qui sont d'anciens élèves du 
système de pensionnats, le règlement offre :

1) Un montant d'au moins 1,9 milliard $ en « 
paiements pour expérience commune » à 
l'intention des anciens élèves qui ont vécu dans 
les pensionnats. Les paiements se chiffreront 
à 10 000 $ pour la première année (ou partie 
d'année), plus 3 000 $ pour chaque année (ou 
partie d'année) subséquente.

2) Un processus permettant d'octroyer un 
montant variant de 5 000 $ à 275 000 $ aux 
personnes qui ont subi des sévices sexuels ou 
physiques graves ou d'autres sévices qui ont 
eu des conséquences psychologiques graves.
Les élèves pourraient obtenir un montant 
d'argent plus élevé s'ils ont également subi des 
pertes de revenus.

3) Un montant d'argent pour les programmes à 
l’intention des anciens élèves et de leur famille 
pour la guérison, la divulgation des faits, la 
réconciliation et la commémoration des 
pensionnats ainsi que des sévices subis : 125 
M $ p o u r la  F on d a tio n  a u to c h to n e  de  gué rison ,
6 0  M $ a f in  d e  re c h e rc h e r ,  d o c u m e n te r  et 
p ré s e rv e r les  e xp é rie n ce s  des a n c ie n s  é lèves 
e t 2 0  M $ p o u r  d e s  p ro je ts  c o m m é m o ra tifs  
c o m m u n a u ta ire s  e t n a tionaux .

V ous n 'avez  pa s  b e so in  de d é m o n tre r que  vous avez sub i de s  s é v ice s  p o u r 
o b te n ir  un p a ie m e n t p o u r e xp é rie n ce  co m m u n e  et vous po u vez  en o b te n ir  un

même si vous avez intenté une action en justice pour sévices et même si vous 
l'avez réglé.

Vous pouvez vous objecter au règlement si vous êtes en désaccord avec 
une partie du règlement. Pour faire une objection, vous devez envoyer 
un courriel à l'adresse objections®reglementpensionnatsindiens.ca, écrire 
au Règlement concernant les pensionnats, suite 3-505, 133 rue Weber Nord, 
Waterloo, Ontario N2J 3G9 ou téléphoner sans frais au 1-866-879-4913 d'ici le

25 août 2006. Assurez-vous de bien expliquer 
les raisons pour lesquelles vous êtes en 
désaccord avec le règlement et d'inclure votre 
nom, le ou les pensionnats que vous avez 
fréquentés, votre adresse et votre numéro de 
téléphone.

Si vous avez présenté une objection, elle sera 
exam inée lors d'une audience portant sur 
l'approbation du règlem ent. Vous pouvez 
demander de prendre la parole lors de l'audience 
du tribunal qui supervise votre revendication. 
L'audience qui vous concerne est généralement 
celle de l'endroit où vous vivez actuellement (v o ir  
la case centrée).

Dans le cadre du règlement, le gouvernement 
versera aux avocats représentant les anciens 
élèves une somme approximative maximale de 
100 M $ pour les honoraires, plus les coûts et 
les taxes. Vous n'êtes pas obligé de retenir les 
services d'un avocat pour vous objecter au 
règlement et vous n'avez pas à embaucher et à 
payer un avocat afin d'obtenir un paiement 
d'expérience commune lorsque le processus de 
réclamations aura débuté. Évidemment, vous 
pouvez retenir les services de votre propre 
avocat m oyennant rém unéra tion  pour vous 
objecter au règlement, parler en votre nom lors 
d'une audience ou vous représenter dans le cas 
d'une réclamation pour sévices.

Appelez le numéro sans frais 1-866-879-4913 si vous avez des questions 
concernant le règlement ou visitez l'adresse www.reglementpensionnatsindiens.ca 
afin de consulter l'avis plus détaillé ou la Convention de règlement.

IN D -M N -L -S U M -F R E

Les audiences du tribunal

Tribunal D ate

Ontario 29-31 août
Québec 8 septembre
Saskatchewan 18-20 septembre
Terr. du N.-O. 3-4 octobre
Manitoba 5-6 octobre
Nunavut 10-11 octobre
Colombie-Britannique 10-12 octobre
Alberta 12-13 octobre
Yukon 16-17 octobre

Si vous avez fréquenté le Mohawk Institute de Brantford, 
présentez-vous à l'audience en Ontario. Autrement, 
présentez-vous aux audiences dans votre province ou 
territoire. Si vous résidez au Labrador, au Nouveau- 
Brunswick, à Terre-Neuve, en Nouvelle-Écosse, à l'île-du- 
Prince-Édouard ou à l'extérieur du Canada, présentez-vous 
aux audiences en Ontario. Les heures et le lieu précis sont 
indiqués dans un avis détaillé. Afin d'en obtenir une copie, 
communiquez avec nous de la façon suivante :

1 -8 6 6 -8 7 9 -4 9 1 3
www.reglem entpensionnatsindiens.ca

http://www.reglementpensionnatsindiens.ca
http://www.reglementpensionnatsindiens.ca
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L’excellence et le dévouement sont 
récompensés

C’est étrange de recevoir 
/ / u n  prix pour quelque 
W c h o s e  qu’on aime faire », 
lance Monique Levesque, à 
propos du Prix d’excellence du 
premier ministre qui lui a été 
récemment décerné.

Cette mère de trois enfants 
a de l’énergie à revendre dans 
une classe d’école. Les projets 
se succèdent, parsemés de rires 
et d'émerveillements depuis 
presque 20 ans. L’activité la 
plus marquante de l’année der­
nière, pour laquelle cette en­
seignante d’immersion fran­
çaise a été récompensée, aura 
été dans le domaine sportif. 
Tout au long de l’année scolai­
re, beau temps mauvais temps, 
les jeunes de sa classe de 1er 
année ont fait le plein d’éner­
gie. Ils ont consacré jusqu’à 
une heure par jour à faire une 
activité sportive en plein air. 
Au total, ces 18 jeunes de 
l’école élémentaire Whitehorse 
ont parcouru plus de 2 000 km 
en ski de fond, à la course ou à 
la marche.

« J’ai toujours accordé une 
très grande importance à l’ac­
tivité physique dans mon en­
seignement. Récemment, j ’ai 
adapté le programme d’activi­
tés Boule de feu qui a été conçu 
par les enseignants de l’école 
Emilie-Tremblay. C’est un pro­

gramme qui inclut principale­
ment le ski de fond et la course. 
Les jeunes ont besoin de sortir 
de leur salle de classe pour 
s’énergiser. L’activité de plein 
air constitue un outil supplé­
mentaire qui répond à leurs 
besoins. Ils reviennent en 
classe bien réveillés avec un 
meilleur état d’esprit pour ap­
prendre. C’est important, spé­
cialement durant l’hiver où il 
fait noir et froid. L’effet positif 
sur les enfants et leur appren­
tissage est remarquable », 
confie Mme Levesque, qui en­
seigne à l’école élémentaire de 
Whitehorse depuis maintenant 
10 ans.

L’œil vif et le verbe pas­
sionné, elle explique, sa jeune 
fille assise sur ses genoux, son 
histoire d’amour avec l’ensei­
gnement. Un parcours qui s’est 
dessiné dès l’âge de 5 ans, 
quand elle a affirmé haut et 
fort qu’elle allait devenir ensei­
gnante.

« Ce n’est pas toujours fa­
cile, mais c’est ma passion. Le 
jour où je n’aurai plus cette 
motivation ou cette étincelle 
en moi, je cesserai d’enseigner. 
Je ne pourrais pas continuer 
juste dans le but d’obtenir une 
pension. Et puis les jeunes sont 
grandement marqués par leur 
professeur. Ils le sentent quand

Photo : Marie-Hélène Comeau

Le travail de l ’enseignante Monique Levesque de l ’école élémentaire Whitehorse, a été 
souligné par le premier ministre du Yukon.

cette voie. L’intégration des 
activités physiques au pro­
gramme scolaire a toujours fait 
partie de mes priorités. L’im­
pact est incroyable. 
Aujourd’hui, des jeunes qui 
terminent leurs études secon­
daires s’en souviennent encore 
et m’approchent pour m’inviter 
à participer à leur cérémonie 
de remise de diplômes. C’est 
très touchant », confie-t-elle 
avec émotion.

Les élèves ne sont pas les 
seuls à lui montrer leur grati­
tude. Les parents de ces jeunes 
ont tenu à le faire en présentant 
sa candidature pour l’obtention 
du Prix d’excellence du pre­
mier ministre. Chaque année, 
un prix est remis à trois indivi­
dus et à un groupe parmi plus 
de 4 600 travailleurs de la 
fonction publique au territoire.

Marie-Hélène Comeau

teintés de fous rires jaillissant 
entre les flocons de neige des 
pistes de ski de fond de leur 
cours d’école. Ils garderont 
avec eux le désir de poursuivre 
ces exercices avec leurs famille 
et amis. Ils garderont surtout 
avec eux ce sentiment que 
l’école est un lieu d’apprentis­
sage stimulant.

« Ce sont les enfants qui 
me motivent à continuer dans

la motivation n’y est plus », 
confie-t-elle. « Tout au long de 
ma carrière, je me suis de­
mandé si j ’étais toujours le 
professeur que j ’aimerais avoir. 
C’est un exercice sain qui nous 
aide à y voir clair. La journée 
où je ne serai plus cette ensei­
gnante alors, j ’arrêterai », ex­

plique cette Québécoise d’ori­
gine qui est arrivée au Yukon 
en 1991.

L’année scolaire terminée, 
comme chaque année, c’est le 
cœur lourd que Monique Le­
vesque regarde s’en aller les 
jeunes de sa classe. Ils empor­
tent avec eux des souvenirs

avec spécialisation 
en administration scolaire

•  votre accès aux sphères adm inistratives
•  des cours m otivants e t interactifs
•  un program m e qui s'adapte à votre horaire
•  la pa rtic ipation à votre propre apprentissage
•  un appui techno log ique efficace à distance
•  le seul program m e du genre o ffe rt en français

Dates limites de réception des demandes d'admission : 
28 octobre - session d'hiver 
25 février - session de printemps 
27 juin - session d'automne

Faites un pas dans votre carrière en développant votre potentie l 
d 'adm in is tra trice  ou d 'adm in is tra teu r grâce au to u t nouveau 
program m e de maîtrise à distance o ffe rt par le Collège 
universitaire de Saint-Boniface.

En route vers 
la gestion scolaire
La maîtrise en éducation

à distance
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Rick Hansen, le semeur d’espoir

Photo : Marie-Hélène Comeau
Rick Hansen veut briser l ’isolement dont souffre plusieurs personnes handicapées.

L’athlète et militant pour 
les droits des handica­
pés, Rick Hansen, s’est 

dit agréablement surpris des 
progrès constatés à Whitehor- 
se. Lors de son bref passage au 
Yukon, il a toutefois rappelé 
que ce progrès ne se mesurait 
pas seulement en nombre de 
rampes d’accès disponibles. 
L’intégration est un aspect fon­
damental sur lequel il est im­
portant de concentrer les ef­
forts.

« Le transport, le logement 
adapté, l’éducation et l’accès 
aux loisirs sont tous des pro­
grès qui peuvent être faits », a 
rappelé l’athlète qui s’est fait 
connaître au début des années 
1980, alors qu’il était l’un des 
meilleurs coureurs en fauteuil 
roulant au monde. Aux Para- 
lympiques de 1980, à Arnhem 
aux Pays-Bas, il remporte trois 
médailles : l’or au 800 m, avec 
un record du monde, l’argent 
au 1500 m et le bronze aux re­
lais 4 x 100 m. Quatre ans plus 
tard, il gagne deux autres mé­
dailles, dont l’or à la toute pre­
mière édition du marathon pa- 
ralympique. Mais, de tous ses 
exploits, le Man in Motion 
World Tour, réalisée entre 1985 
et 1987, demeure le plus no­
toire. Inspiré par son ami Terry 
Fox et motivé par la volonté de 
changer la perception du public 
à l'endroit des personnes han­
dicapées, il entreprend ce tour 
du monde en fauteuil roulant. 
Au cours de son périple de 
deux ans, deux mois et deux 
jours, Hansen parcourt au total 
40 000 km à travers 34 pays 
situés sur quatre continents. 
Le Man in Motion World Tour

a permis de récolter 24 mil­
lions de dollars qui ont servi à 
la création d’un fonds pour la 
recherche médicale sur la 
moelle épinière et la rééduca­
tion des personnes handica­
pées.

Rick Hansen était au terri­
toire pour faire la promotion 
de la campagne Rouler vers 
demain, dont il est le porte- 
parole. La campagne a été 
inaugurée en juin 2003. Dès sa 
création, le projet Rouler vers 
demain s’est affairé à amélio­
rer la qualité de vie des per­
sonnes atteintes d’une lésion 
médullaire grâce au finance­
ment de projets et à la diffusion 
d’information sur cette condi­
tion.

En conférence de presse, 
cet homme calme et posé a 
partagé son opinion quant aux 
défis mondiaux. « Les nouvel­
les techniques de communica­
tion font rapetisser le monde à 
une vitesse incroyable. Beau­
coup de pays prennent le Ca­
nada comme modèle et c’est 
excellent, car il est essentiel de 
partager nos expériences. En 
1973, lorsque j ’ai eu mon acci­

dent, je me suis retrouvé tota­
lement isolé. J’avais 15 ans et 
je ne connaissais personne 
dans mon entourage qui vivait 
ou avait vécu la même chose. 
Ça m’a donc pris deux ans pour 
me sortir de ma dépression et 
réapprendre à vivre positive­
ment. Adapter ma vie et faire 
les choses différemment. C’est 
pour cette raison que je conti­
nue de lutter pour briser l’iso­
lement que vivent les person­
nes handicapées. Mettre les 
gens en contact aide énormé­
ment à générer l’espoir », a-t-il 
confié.

Il a également souligné 
l’importance symbolique que 
revêt le maire de Vancouver, 
Sam Sullivan. « Ce maire est 
un espoir pour toute la planè­
te», a-t-il confié, ne pouvant 
cacher son admiration pour cet 
homme politique cloué à son 
fauteuil roulant. « Il a repré­
senté le Canada aux Jeux 
olympiques de Turin. Il est un 
symbole marquant des valeurs 
de notre pays », a conclu Rick 
Hansen.

Marie-Hélène Comeau

CRTCIS Avis public CRTC 2006-76
Canada

Le Conseil a été saisi de la demande qui suit. La date limite pour le dépôt des interventions/ 
observations est le 20 juillet 2006.

• Rogers Sportsnet Inc. — Modification de licence d'une entreprise de programmation 
d’émissions spécialisées — Lénsemble du Canada

Pour de plus amples renseignements, veuillez consulter l'avis public CRTC 2006-76.
Si vous désirez appuyer ou vous opposer à une demande ou obtenir une copie de l’avis 
public, veuillez consulter le site Web du CRTC au www.crtc.ac.ca à la section •< instances 
publiques » ou appelez le numéro sans frais 1-877-249-CRTC. Toute information que vous 
soumettrez, incluant tout renseignement personnel, sera disponible sur le site Internet 
du CRTC. 1

Conseil de la radiodiffusion et Canadien Radio-television and
des télécommunications canadiennes Télécommunications Commissionl  +  l

Photo : Émilie Herdes

La jeune Nicola Lazeo Fairman a été une des 
participante au camp d ’été francophone les Quatre 
Vents.

Démystifier la Béringie!
Viens expérimenter la dernière époque glaciaire. 

Joins-toi à nous pour un camp plein de découvertes.
f

Développe tes connaissances eu géographie et 
découvre comment les glaciers ont formé le paysage

ynkonnais.

ectionne tes propres insectes et apprends ce 
» nous racontent sur reuvirounement béringie».

O ée  tou propre auimal capable de survivre à 
la froidure du climat béringien.

Tu as entre 7 et 10 ans.j§l jjj&& JpL? \> - f
On t’attend le 3 août au Centre de la 

Béringie.
Coût : 30 $

Inscription: (867) 667-8855 
beringia@gov.yk.ca

Y U K O N
iüR

bkïungTa
BÉR IN G IE

\Cilcon
T o u rism e e t  C u ltu re

http://www.crtc.ac.ca
mailto:beringia@gov.yk.ca


10 L’Aurore boréale le vendredi 7 juillet 2006

Des célébrations mémorables pour 
le solstice et la Saint-Jean-Baptiste

Qto>X5,

Le groupe franco-yukonnais Soir de Semaine a fait danser la fouie 
avec ses airs endiablés.

Le groupe 
québécois 
Ümanz a 
clôturé les 
célébrations en 
y  allant de son 
répertoire 
énergisant.r r  ■ "

Les membres du groupe Death in Venice ont partagé leur passion 
musicale durant la fête.

Le cœur était à la fête le samedi 24 ju in  dernier au centre- 
ville de Whitehorse. Les gens et la bonne humeur s'étaient 
tous réunis au parc Shipyards pour célébrer à la fois le 
solstice et la Saint-Jean-Baptiste.

La jeune Adelie a 
fait un dernier tour 
de piste avant de 
prendre la route 
des vacances.

A F Y
SECTEUR CULTUREL

Ainsi que tous les bénévoles qui ont 
participé à la réalisation du spectacle!

Le secteur culturel de l’AFY désire remercier les gens qui ont 
contribué au succès de la fête du Solstice Saint-Jean Baptiste.
Nos ba illeurs de fonds:

Patrimoine Canada Héritage 
Gouvernement du Québec 
Gouvernement du Yukon
Direction des services en Français/ French Services Directorate 
Fonds pour les arts du Yukon / Yukon Arts Fund

Secteur RDÉE Yukon 
Norcan
Northland Beverages 
Omni Production 
Sanchez Cantina 
Super Valu 
Terra Firma 
What's Up Yukon 
Whitehorse Star 
Yukon Brewing Company 
Yukon News
Yukon International Storytelling Festival

Nos com m anditaires:

Alpine Bakery
L’Aurore boréale
Bocelli's Pizzeria
City of Whitehorse
CBC
CKRW
CHON
Cranberry Bistro 
École Émilie-Tremblay 
France Robert
La garderie du petit cheval blanc 
Java Connection 
Klondike Kate's
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Une Fête du Canada sous le signe de 
la joie
Le parc Rotary a été une fois de plus l ’hôte des 
célébrations entourant la Fête nationale du Canada. Des 
centaines de gens se sont déplacés par un samedi 
ensoleillé pour participer à l ’événement.

Clown et maquillage sur des visages souriants étaient de 
la fête. Cette année encore, le secteur culturel de 
l ’Association franco-yukonnaise était responsable du 
maquillage des enfants... petits et grands.

Une compétition de planche à 
plusieurs curieux durant la chaude journée  
ensoleillée.

Les célébrations ont débuté
par la traditionnelle parade 
de la Fête du Canada.

les  lecteurs et lectrices du Journal 
détermineront la photo gagnante

voteront pour leur photo

V lK''Ŝ (oŝ e aVCf >\rŵ
I les plus belles photos de l’été

sur papier au bureau*

Rens. : 1867) 667-2931 ou par courriel : auroreuir@afy.vk.ca
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Culture à la page par Maryne Dumaine

ARTS VISUELS
Juillet- août
La cueillette boréale
Vernissage lors du Café 5 à 7 du 7 juillet. Une exposition collective 
pour la saison estivale.
Rens. : Paulette Comeau : 668-2663, poste 421 

Jusqu’au 11 août
Rencontrez des artistes visuels, du lundi au vendredi, tout l’été au parc 
Lepage de 11 h à 14 h en assistant à « Arts in the Park ».

CINÉMA
Jeudi 13 juillet 19 h
Projection du film Joyeux Noël, du réalisateur Christian Carion, dans 
le cadre des festivités pour la fête nationale de la France. À 19 h au 
Centre de la francophonie.
Rens. : Maryne : 668-2663, poste 560

CÉLÉBRATIONS

MUSIQUE
Jusqu’au 11 août
Les concerts « Arts in the Park » seront présentés de midi à 13 h du 
lundi au vendredi durant tout l’été au parc Lepage (3e Avenue et rue 
Wood). Sous le soleil ou sous la pluie, il y aura toujours de la musique 
pour vous !

CAFÉS-RENCONTRES 
ET CAFÉ 5 À 7 (JUILLET)

7 juillet • Café 5 à 7. Soirée estivale avec diverses grignotine- Invitée 
Katlheen Décosse, accompagnée de quelques amis.

14 juillet • Célébration de la fête nationale française lors du café 5 à 
7 provençal. Venez danser au rythme de la musique française autour 
d’un repas provençal.

21 juillet • Café 5 à 7. Soirée estivale avec diverses grignotine 
-  Danse et musique par Heather Jones, Jude Wong et leurs amis.

Littérature
Titre : Le père de nos pères
Auteur : Bernard Werber 
1998
393 pages

D’où venons-nous? Du singe? 

Pas si sûr !

Du 21 juin au 21 juillet -  Longest Days Street Fair 
Renseignements : www.longestdays.com ou 867-668-5595

Vendredi 14 ju ille t -  Fête nationale de la France 
Repas provençal, initiation à la pétanque autour d’un verre de Pastis, 
suivis d’une soirée/concert « bien française » avec Joël Bossan et 
Didier Delahaye. À partir de 17 h au Centre de la francophonie.
Rens. : Maryne : 668 -2663, poste 560

FESTIVALS
7, 8,9 juillet
Festival d'arts et de musique d’Atlin
www.atlinfestival.ca
Stephen Badhwar : 250-651-2181

21,22, 23 juillet
Festival de musique de Dawson
Avec un concert du groupe québécois Les Batinses
www.dcmf.com
867-993 5584

CONCOURS-MUSIQUE
Le nouveau site «La musique, c’est mon affaire !» 
et son concours Thème musical (10 000 $ en prix).

Le 2 avril dernier à Halifax, dans le cadre des Prix Juno, la ministre du 
Patrimoine canadien, Beverley J. Oda, lançait un site Web intitulé «La 
musique, c’est mon affaire !» ainsi que le concours national visant à 
créer la trame sonore du site. Ce site interactif est conçu principalement 
pour les gens qui oeuvrent au sein de l’industrie canadienne de la mu­
sique. Les participants ont jusqu’au 15 septembre 2006 pour soumettre 
leurs compositions. L’œuvre gagnante sera dévoilée à l’automne 2006 
et fera l’objet d'un contrat de 10 000 $. Visitez «La musique, c’est mon 
affaire !» à l’adresse http://musique.gc.ca pour obtenir plus de rensei­
gnements sur le concours de même que le formulaire d’inscription en 
ligne. Au besoin, voici une fiche d’information sur le site et le concours : 

http://musique.gc.ca/fiche

28 juillet • Café 5 à 7. Soirée estivale avec diverses grignotine -Invités 
Raphaël Roy-Jauvin et Nathan Baldwin.

25 août • Épluchette de blé d’Inde, dès 17 h 30 au camping Robert- 
Service.

À NOTER
Les cafés-rencontres mettent leur habit de café 5 à 7 au mois de 
juillet : formule plus légère et animée de musique, de quoi grignoter et 
s’étancher la soif... tout pour amorcer de belles soirées estivales !
Les Cafés-rencontres traditionnels reprendront ensuite leurs activités 
en septembre, après un mois de relâche en août.

Une course-poursuite hale­
tante où l’on rencontre une 
jeune reporter, ex-cambriole- 

use, un journaliste à la retraite, 

obèse mais fin limier, un 
spécialiste de la préhistoire 
qui en savait trop, un club de 
savants passionnés, quelques 

primates avisés et une dame 
phacochère qui n’a pas peur 
des alliances contre nature...

Si vous avez envie de cuisiner, réservez vos dates dès maintenant. 

Rens. : Paulette au 668-2663, poste 421 ou pcomeau@afy.yk.ca

Suzanne Robitaille lors de l’atelier de peinture sur soie organisé par Les 
EssentiElles le 22 juin dernier.

Voyage aux sources de 

l’humanité, enquête aux mille 
rebondissements, hypothèses 
scientifiques stupéfiantes sur 
le mystère de nos origines...

Fidèle à lui-même, Bernard 
Werber nous offre un de ces 
romans au duo de choc : un 
scientifique et un journaliste 
vont faire avancer nos lim­
ites du savoir dans un livre à 
suspense paléontologique qui 
pourrait bien changer notre 
vision du monde.

http://www.longestdays.com
http://www.atlinfestival.ca
http://www.dcmf.com
http://musique.gc.ca
http://musique.gc.ca/fiche
mailto:pcomeau@afy.yk.ca
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Faire une critique pour la page culturelle ?
Vous avez récemment lu ou vu des produits culturels qui vous ont 

marqués ? Faites-en une critique que l'on publiera dans une 
prochaine page culturelle, vous gagnerez en prime un 

chèque-cadeau pour une location de film !

Pour toute information concernant les produits 
culturels et les cafés-rencontres, pour soumettre des critiques de films 

ou de livres ou pour faire des 
suggestions, vous pouvez vous adresser à 

Maryne qui se fera un plaisir de vous répondre.

mdumaine@afy.yk.ca tél. : 668-2663, poste 560

Rencontres de l’été
L’émission radiophonique numéro 1 

de la communauté franco-yukonnaise 
Samedi 17 h 5, CBC North et CBUF FM

Samedi 22 juillet : Angélique Bernard 
• Samedi 29 juillet : Bruno Bourdachei 

• 5 août : Annie Langlois

hmrmXiméÉB

‘Exposition T rio  d'été
au  res tau ran t K lond ike  K a te ’s

Dawson

Titre : Le boulet
Réalisateur : Alain Berberian 
Film français
Comédie -  action pour la famille 
2002

18 au 20 août 2006

Yvette Bourque 
Josée Carbonneau 
Marie-Hélène Comeau

DANIELLE
MARCOTTE

11 h 30

Titre : Un long dimanche de fiançailles
Réalisateur : Jean-Pierre Jeunet
Film français
Drame
2004

En 1919, Mathilde a 19 ans. Deux ans plus tôt, son fiancé Manech est parti 
au le front de la Somme. Comme des millions d'autres, il est «mort au champ 
d’honneur». C’est écrit noir sur blanc sur l'avis officiel. Pourtant, Mathilde 
refuse d’admettre cette évidence. Si Manech était mort, elle le saurait !

Elle se raccroche à son intuition comme au dernier fil ténu qui la relierait en­
core à son amant. Un ancien sergent a beau lui raconter que Manech est mort 
sur le no man’s land d’une tranchée nommée Bingo Crépuscule, en compag­
nie de quatre autres condamnés à mort pour mutilation volontaire; rien n'y fait. Mathilde refuse de lâcher le 
fil. Elle s'y cramponne avec la foi du charbonnier et se lance dans une véritable contre-enquête.

De faux espoirs en incertitudes, elle va démêler peu à peu la vérité sur le sort de Manech et de ses quatre 
camarades.
Réf. : DRA4386

Moltès est en prison depuis sept ans et joue chaque semaine à la loto. 
C’est Reggio, un gardien de prison maladroit, qui valide ses bulletins.
Un jour, Moltès apprend qu’il a gagné le gros lot. Mais Reggio a perdu le 
billet : sa femme l’a avec elle, mais elle vient de le quitter pour partir en 
Afrique! Moltès s'évade alors de prison destination Bamako pour récu­
pérer le billet en question et force Reggio à l’accompagner.

Le Boulet est un film d’Alain Berberian, réalisateur du film des nuis, La 
Cité de La Peur. Cette histoire rocambolesque fait rire par sa légèreté. Les 
caricatures et parodies (notamment des scènes d’action à l'américaine) 
sont nombreuses et placées d’une façon tellement inopportune que ça 
renforce encore l’humour de ce film. On se surprend même à répéter 
pendant la projection «Mais quel boulet!».
Il faut bien sûr le regarder comme un film divertissant et non comme un 
film d’action sérieux au risque d’être très déçu Mais, si on le prend comme 
une comédie, ce film permet de passer un très bon moment de bonne 
humeur.
Réf. : COM 2227

www. radio-canada, ca/c-b Réalisation : Denis Couture

# 102,1
PREMIERE CH A Î N E

mailto:mdumaine@afy.yk.ca
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Prix littéraire du Grand Nord : 
suite et fin

Désolé, Luka!
Une malheureuse erreur de l’imprimeur a rendu 
illisible le début du texte de Luka Van Randen. 

Nous le republions donc en entier.

À la grande ville, il y a 2À la grande ville
Par Luka Van Randen,
de Whitehorse 
Tranche d’âge : 6 -  7 ans 
Catégorie : Français langue 
maternelle

A la grande 
ville, il y a des 
grandes mai­
sons.

A la grande 
ville, il y a des 
grands mes­
sieurs et des 
grandes mes­
dames.

A la grande 
ville, il y a 
beaucoup d’autos.

A la grande ville, il y a une 
ferme avec au moins 40 ani­
maux.

Proche des maisons, il y a 
des jardins à 1000 fleurs.

A la grande ville, il y a 5 
écoles anglaises et 3 écoles 
françaises.

gymnases.
A la grande ville, il y a 30 

restaurants.
A la grande ville, il y a 2 

bibliothèques.

À la grande ville, il y a des 
rues partout ! A chaque coin 
de rue, il y a des apparte­
ments.

A la grande ville, tout le 
monde a un animal de compa­
gnie.

A la grande ville, il y a des 
parcs dans chaque quartier, 
chaque jour il y a des enfants,

même quand il pleut, même 
quand il neige.

A la grande ville, il y a des 
forêts, et dans les forêts il y a 
des sentiers à gauche et à droi­
te.

A la grande ville, les ma­
gasins sont remplis.

A la grande ville, il y a des 
petites baies partout.

A la grande ville, il y a des 
artistes un 
peu partout.

À la
grande ville, 
il y a toutes 
sortes de pen­
tes.

À la
grande ville, 
il y a des
pommiers, 
des orangers, 
des bananiers,

et des oliviers.
A la grande ville, il y a un 

cirque avec un clown.
Aimerais-tu vivre dans

une grande ville?

Le club social

Sandra St-Laurent
Whitehorse
Thème : A la grande ville 
Catégorie : Langue maternelle 
Tranche d’âge : 19 ans et plus 
Prix de l’originalité

(Deuxième partie)
Donc souffrant de presby­

tie légère, il faut bien recon­
naître que j ’ai de la difficulté à 
voir ce qui se trouve sous mon 
nez : mon départ inévitable de 
ce monde. J’ai toujours gardé 
mon passeport en règle afin 
d’être libre de parcourir le 
monde mais je n’ai pas encore 
eu le temps de réfléchir au mo­
ment où je le quitterai. Mais le 
quitte t-on vraiment ? Et si 
nous ne faisions qu’y rester 
sous une autre forme ? Qui dit 
que les cimetières ne sont pas 
une sorte d’immense club so­
cial ?

Je me souviens d’un cer­
tain voyage en Haïti et du 
guide qui m’a expliqué que le 
jour appartient aux vivants et 
que la nuit venue, c’était le tour 
des morts. Si le bonhomme dit 
vrai, est-ce que je veux vrai­
ment rester au sein des gens 
qui ont été, pour ainsi dire, les 
témoins des dernières années 
de ma vie ? Ces gens dont je 
connais la vie par cœur car 
tout se sait dans une petite 
ville ? Ou est-il encore temps 
de réserver ma place dans un 
lieu nouveau, plus diversifié ? 
Tout à coup, l'idée de vivre 
dans une petite communauté 
m’étouffe. J’ai fait le choix de 
ne pas habiter en ville de mon 
vivant, carj’aime la tranquillité 
des petites régions et le goût 
du terroir. Mais que dire de ma 
mort ? Je ne pourrais plus 
autant en sortir pour mieux 
l’apprécier, cette petite ville ! 
Serais-je vite lassée de ses 
histoires ? Je voudrais être née 
Chinoise et avoir la certitude 
que les morts voyagent.

Tranquillement, l’idée de 
déménager ma dépouille dans 
un cimetière urbain fait son 
chemin. Là-bas, je pourrais 
rencontrer de nouvelles âmes,

apprendre des langues- même 
des langues mortes-, discuter 
de rites funéraires exotiques et 
partager ma passion du Nord. 
Plus j ’y réfléchis et plus il me 
semble nécessaire d’entretenir 
mes visées multiculturelles 
dans l’au-delà, le moment venu 
de présenter ma carte d’embar­
quement pour le dernier voya­
ge. Soudain, je prends cons­
cience de ce qui fait, pour moi, 
la vie. Ce sont les gens et leurs 
histoires. J’aime leurs mots, 
leurs particularités, leur façon 
de voir le monde. Je pense aux 
couleurs, aux parfums, à la 
mosaïque crées par notre his­
toire commune et nos vécus si 
différents. C’est mon chocolat 
à moi, ma dépendance. Je réa­
lise soudain que je ne peux 
m’en passer. Je n’ai rien à faire 
des larmes et des souvenirs 
laissés aux vivants qui n’ont 
plus le temps de rien. Si elle 
n’a pas le temps de vivre et de 
me connaître, comment Max 
peut-elle se souvenir? J’ai le 
goût de croire que ces « grands 
boulevards des allongés», 
comme on appelle parfois les 
cimetières, sont peut-être une 
forme de boîte de nuit à l’haï- 
tienne. Un endroit où la vie 
persiste même dans la mort, 
même le soir venu.

Max avait raison. J’aurais 
dû y penser bien avant. Il faut 
que j ’en parle à Simone comme 
d’un nouveau voyage. Cet 
après-midi, je vais lui offrir de 
réserver une place au club de 
l’Autre Monde, tout près de 
moi et de mon vieux mari dia­
bétique. On sortira ensemble, 
on pratiquera nos rudiments 
d italien. Voilà que j ’ai presque 
hâte de rencontrer mes nou­
veaux voisins ! Je lui dirai que 
dans les grandes villes du Sud, 
la terre y est plus chaude, plus 
riche en nutriments et que les 
fleurs y sont très belles. Ça 
devrait suffire à faire fondre 
son cœur de maître-jardinière.

Pour en revenir à mes 
noces, je peux désormais le 
dire sans hésitation, c’était dé- 
cidemment le plus beau jour de 
ma vie.

SAVIEZ-VOUS OUE.
Les Y u k o n n a is  e t  Y u k o n n a is e s  o n t  à c œ u r  la p ro te c t io n  e t  le  s o u t ie n  des 

a în és  e t  des a d u lte s  p ré s e n ta n t  u n e  in c a p a c ité  p h y s iq u e  o u  in te l le c tu e l le  

q u i s o n t v ic t im e s  d ’a b u s  p h y s iq u e , p s y c h o lo g iq u e  o u  f in a n c ie r  e t  s o n t  
in c a p a b le s  d e  d e m a n d e r  d e  l ’a ide...

En s e p te m b re  2 0 0 5 , des lo is  o n t  é té  p ro m u lg u é e s  en  v u e  d e  m ie u x  
p ro té g e r  ces a d u lte s  v u ln é ra b le s ...

Q u ic o n q u e  a des ra is o n s  d e  c ro ire  q u ’u n  a d u lte  e s t v ic t im e  d e  m a u v a is  
t r a i te m e n ts  p e u t n o u s  le  s ig n a le r  en  t o u te  c o n f id e n t ia l i té .

D es t r a v a il le u rs  s o c ia u x  s p é c ia le m e n t  fo rm é s  in te r v ie n d r o n t  o u  

c o m m u n iq u e ro n t  avec v o u s  e t, d e  c o n c e r t  avec l ’a d u lte ,  la fa m i l le ,  les 
p ro c h e s  e t  les a u tre s  p e rs o n n e s  c o n c e rn é e s , ils  s ’a p p l iq u e r o n t  à 
m e t t r e  f in  a u x  m a u v a is  t r a i te m e n ts .

MAINTENANT VOUS SAVEZ quoi faire pour les aider..

P our de  p lu s  a m p le s  re n s e ig n e m e n ts  :

À  W h ite h o rs e ,  c o m m u n iq u e z  avec les S e rv ices a u x  a în és  — P ro te c t io n  des 
a d u lte s  au 4 5 6 -3 9 4 6 .

A il le u rs  au  Y ukon , c o m m u n iq u e z  avec v o tre  t ra v a il le u r  s o c ia l ré g io n a l ou  
re n d e z -v o u s  s u r n o tre  s ite  W e b  au w w w .h s s .g o v .y k .c a

\(ikon
Santé et Affaires sociales

le n’ai rien à faire des larmes et des souvenirs 
aissés aux vivants qui n’ont plus le temps de rien.

http://www.hss.gov.yk.ca


le vendredi 7 ju ille t 2006 L’Aurore boréale 15

Les arts et la musique feront 
vibrer Atlin
Si vous avez l’intention 

de vous reposer cette fin 
de semaine, ne prenez 

surtout pas le chemin d’Atlin, 
la petite ville de 400 habitants 
figurant sur la pointe nord de 
la Colombie-Britannique. Si­
tuée à environ 180 kilomètres 
au sud de Whitehorse, Atlin se 
prépare cette année à vivre ce 
qui sera possiblement la plus 
grande fête de son histoire.

C’est la 4e édition du Festi­
val d’arts et de musique d’At­
lin, un événement qui mettra 
en vedette cet été encore des 
musiciens, des artistes visuels, 
des conteurs et des scénaristes 
de la scène nationale et régio­
nale.

A partir du vendredi 7 
juillet en soirée jusqu’au di­
manche 9 juillet 2006, le grand 
festival animera le parc Tara- 
hne et les rues de la petite 
ville.

« On attend 1800 person­
nes au cours de la fin de se­
maine, ce qui aura pour effet 
de quadrupler la population de 
la ville! Nous avons été obli­
gés de faire construire des 
«bécosses» en bois en plus 
d’en faire venir de Whitehorse 
», a déclaré Stephen Badhwar, 
gérant du festival. « Je crois 
que c’est la première fois de­

puis la ruée vers l’or qu’il y 
aura autant de gens à Atlin! »

M. Badhwar habite Atlin 
depuis 15 ans. 11 est impliqué 
dans la mise sur pied du festi­
val annuel depuis 2003 dans 
l’optique d’attirer plus de gens 
vers Atlin. « Les étés sont 
plutôt calmes par ici, surtout si 
on les compare a ceux de Whi­
tehorse! On a créé ce festival 
pour réveiller la communauté 
et pour donner plus de visibi­
lité aux artistes d’ici. »

Chose certaine, la ville 
n’aura pas le temps de fermer 
l’œil durant les prochains jours. 
Que vous vous trouviez au 
Globe Theatre, au Courthouse 
ou au centre récréatif, l’action 
ne manquera pas.

Entre les activités prévues 
pour les enfants (un géant carré 
de sable, des ateliers de brico­
lage, des concerts spéciaux, 
des maquillages, etc), les spec­
tacles et les ateliers de musique 
et d’écriture offerts aux adul­
tes, il sera difficile de trouver 
le temps de s’ennuyer.

Les spectacles de musique 
seront surtout acoustiques, 
avec des numéros de genre 
folk, celtique, bluegrass, funk 
et blues. « Il ne faut pas s’in­
quiéter », assure M. Badhwar. 
« 11 y aura de la bonne musique

Photo : Marie-Claude Nault

Stephen Badhwar, initiateur du Festival de musique d ’Atlin.

pour danser! »
Tout au long de la fin de 

semaine, des artistes locaux 
exposeront leurs œuvres au 
Courthouse et plus de 30 arti­
sans des régions nordiques 
présenteront leurs créations et 
leurs concoctions originales 
dans le parc Tarahne, près des 
chapiteaux principaux.

Les gens pourront 
camper gratuitement directe­
ment sur le site du festival,

dans le grand parc Tarahne. 
«On invite les gens à danser 
toute la nuit puis à marcher 
jusqu’au campement. Comme 
ça, il y aura moins de voitures 
sur la route», explique M. Bad­
hwar.

Le festival prend fin offi­
ciellement le dimanche 9 juillet 
à 17 h mais un « jam session » 
est prévu par la suite, pour 
clôturer les festivités sur la 
bonne note, jusqu’à l’an pro­

chain.
Les passes du festival sont 

disponibles au prix de 60 $ 
pour les trois jours ou 40 $ par 
jour et 30$ pour les jeunes de 
mois de 18 ans. L’entrée est 
gratuite pour les enfants de 
moins de 12 ans.

Emilie Herdes

Qui sait ce qui peut naître dans l'imaginaire d'un enfant 
après une visite à la bibliothèque?
Cet été, rendez la lecture amusante pour vos enfants en les inscrivant au Club de lecture d ’été TD. 
Ils pourront améliorer leur capacité de lecture et s’amuser au cours des rencontres avec des auteurs, 
des lectures de contes, des spectacles de marionnettes et des autres activités organisées. De plus, 
ils recevront une affiche, des autocollants et un cahier d ’activités, dans lequel ils pourront 
consigner leurs notes de lecture. L appui de programmes locaux qui nourrissent l imagination de 
vos enfants est une façon pour nous de contribuer à bâtir une meilleure collectivité. Inscrivez 
g ra tu i te m e n t  vos e n fa n ts  à  la  b ib l io th è q u e  d è s  a u jo u r d ’h u i.

Club de lecture d'été
E n  c o lla b o ra t io n  av ec  B ib lio th è q u e  e t  A rc h iv e s  C a n a d a

CanadaBibliothèque et Archives 
Canada

Library and Archives 
Canada
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Une épreuve imprévisible, une
aventure sans équivoque
Par un mercredi orageux 

de la fin juin, 75 embar­
cations ont quitté le parc 

Rotary pour braver les eaux 
froides du fleuve Yukon. Anti­
cipant les 740 kilomètres qui 
les séparaient de Dawson, les 
pagayeurs ont dû faire appel à 
tout leur courage pour affron­
ter la course annuelle la plus 
longue du monde.

La 8e Yukon River Quest a 
été lancée le 28 juin 2006 à 
midi, au son du pas de course 
des 167 participants trempés 
avant même que l’épreuve ne 
commence.

En tout, 28 canots tandem, 
18 kayaks tandem, 23 kayaks 
solo et 6 « voyageurs » peu­
plaient le lac ce jour-là avec 
l’intention de se rendre à Daw­
son pour la fin de semaine.

Le nombre record de parti­
cipants cette année. Suggère la 
popularité croissante de la 
course au caractère unique, 
reconnue pour ses conditions 
extrêmes.

Le convoi fluvial de 75 
équipes était composé de par­
ticipants de cinq pays : 99 Ca­
nadiens de six provinces et 
deux territoires, 44 Améri­
cains d’une douzaine d’états, 
de Washington à New York et 
de la Californie à la Floride, 21

Britanniques dont six soldats, 
deux Autrichiens et un Austra­
lien.

En 2004, la Quest avait été 
diffusée sur les ondes de BBC 
en Grande-Bretagne. Deux 
ans plus tard, trois équipes de 
kayak tandem représentaient 
l’armée britannique à la com­
pétition yukonnaise.

Mais il faut croire que 
l’épreuve télévisée ne faisait 
pas justice à la réalité... Pas 
encore à mi-chemin entre le 
point de départ et l’arrivée, les 
Britanniques, comme bon 
nombre des autres rameurs, se 
demandaient dans quoi ils 
s’étaient embarqués. Mère na­
ture s’acharnait contre eux de­
puis des heures et la traversée 
de l’immense lac Laberge s’an­
nonçait longue et difficile.

Jeudi en soirée, 14 équipes 
avaient quitté la Quest, décla­
rant forfait après une pleine 
journée de pluie suivie d’une 
nuit aussi mouillée. Flypother- 
mie, blessures et fatigue 
avaient gagné les pagayeurs 
sur l’eau trouble du lac. Les 
équipes de sauvetage n’ont pas 
eu le temps de s’ennuyer.

Selon un organisateur, le 
nombre de forfaits ne dépasse 
pas celui des courses précé­
dentes, mais les raisons chan-

1 u.vrseC^

Offre d’emploi
Le Partenariat communauté en santé est à la recherche d’une personne 

en communication et marketing pour le développement d’une trousse de 
recrutement des professionnels-les de la santé bilingues.

Profil recherché :
• Excellentes connaissances du français écrit et parlé
• Excellentes connaissances de l’anglais écrit et parlé
• Bonnes connaissancesen communication, graphisme et marketing
• Connaissance des ordres et des associations de professionnels-les de la santé au Canada
• Connaissance du milieu de l’immigration francophone, un atout
• Connaissance du milieu des ressources humaines, un atout
• Connaissance de la francophonie en milieu minoritaire, un atout
• Très bonnes compétemces en relations interpersonnelles
• Dynamisme et autonomie
• Fiabilité et sens du professionnalisme
• La personne embauchée doit être prête à endosser la vision et les valeurs du PCS 

ainsi que celles du groupe Les EssentiElles

Description de tâches :
• Étude des reconnaissance de formation et de pratique pour les professionnels-les de la 

santé au Yukon

• Étude des équivalences acceptées sinon des mesures à prendre pour la reconnais­
sance des acquis/ formations en santé pour pratiquer au Yukon

• Rencontres stratégiques et suivis auprès des partenaires
• Compte-rendu des activités de recherche pour le PCS
• Montage d'une trousse de recrutement à l'intention des professionnels-les de la santé bilingues
• La personne travaille en étroite collaboration avec la coordonnatrice du PCS et se 

rapporte à elle dans le quotidien de ses tâches.

Conditions de travail :
•Durée : du 1" août au 30 septembre 2006 
•Salaire à discuter

Faites parvenir votre cv et lettre de présentation au plus tard le 26 juillet 2006,
17h (heure du Pacifique) à l'attention de :

Sandra St-Laurent, coordonnatrice Partenariat communauté en santé
302, rue Strickland, bureau 800,
Whitehorse (Yukon) Y1A 2K1 
Tél. (867) 668-2663 poste 800 
francosante@yknet.ca ou www.francosante.org é Partenariat 

com m unauté  
en santé (PCS)

Photo : Marie-Claude Nault
La pluie et le froid n ’ont pas refroidi l ’ardeur des participants.

gent d’année en année. Cette 
fois-ci, la pluie et le vent sem­
blent être les principaux cou­

pables.
Du samedi 30 juin au di­

manche 1er juillet, 53 embarca­

tions ont traversé la ligne d’ar­
rivée à Dawson. Vingt-deux 
équipes n’ont jamais terminé 
la course.

En première position, 
une équipe de tandem kayak, 
composée de Brandon Nelson 
et David Kelly, a établi un re­
cord ayant complété le trajet 
en 40 heures et 37 minutes. 
Jusqu’alors, le record avait été 
de 42 heures 52 minutes.

Moins de trois minutes 
après l’arrivée des grands 
champions, une équipe « voya­
geur » de huit personnes fran­
chissait les derniers mètres la 
séparant de la fin du long com­
bat contre les éléments. A sa 
suite, deux minutes plus tard, 
Carter Johnson se classait en 
3e position, seul dans son 
kayak.

Émilie Herdes

—JEUX DU—
CANADA
—  C A M E S —

Déclaration d’intérêts
Déclaration d'intérêt :
Grossistes pour les Jeux d’hiver du Canada 2007 à Whitehorse

La Société hôtesse des Jeux d’hiver du Canada 2007 à Whitehorse invite les 

grossistes à soumettre une proposition afin d’approvisionner en marchandises 
les détaillants des Jeux d ’hiver du Canada.

Nous acceptons les soumissions cachetées et dûment complétées, selon les 
critères indiqués sur le formulaire de Demande de proposition portant le titre 
du projet qui vous sera remis, jusqu’au vendredi 4 août 2006, 16 h, heure lo­
cale, à l’édifice du patrimoine et bureau principal des Jeux, situé au 1 105 ,1re 
Avenue à W hitehorse (Yukon).

Vous pouvez obtenir les formulaires de Demande de proposition auprès de 
Daniel Dunphy au bureau principal des Jeux. Pour toutes questions, veuillez 
communiquer avec Kristina Willison au 867-393-5522 ou par courriel à kris- 

tina.willison@ 2007canadagames.ca.

mailto:francosante@yknet.ca
http://www.francosante.org
mailto:kris-tina.willison@2007canadagames.ca
mailto:kris-tina.willison@2007canadagames.ca
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L’émission « Le Jour du Seigneur » à Whitehorse

De la grande visite s’an­
nonce à Whitehorse 
pour le 12 août pro­

chain : les fidèles de la messe 
télévisée du dimanche matin à 
Radio-Canada se retrouveront 
au Yukon par la magie des 
ondes. En effet, l’émission Le 
Jour du Seigneur, diffusée d’un 
océan à l’autre, sera produite 
ici avec les gens d’ici. Belle 
occasion de partager notre 
façon de célébrer la vie et de 
prier ensemble. Déjà, nous fai­
sons l’expérience pendant l’été 
de communier avec tous les 
gens du pays grâce aux nom­
breux touristes qui se joignent 
à la célébration dominicale. A 
chaque fois, c’est un enrichis­
sement pour tout le monde : 
découvrir un lien de parenté, 
partager nos intérêts, transfor­
mer leur voyage en pèlerinage, 
expérimenter une fraternité 
universelle au nom de la simple 
foi en Jésus-Christ, favoriser 
des solidarités avec des frères 
et sœurs de partout au Canada, 
prier d’un seul cœur malgré 
nos différences, découvrir 
qu’un nouveau monde est pos­
sible. Imaginons maintenant ce 
qui pourra arriver lorsque nous 
étendrons cette expérience à la

Noire bureau sera Fermé 

du 10 au 28 ju ille t 

Notre 

ion sera * •

Photo : Mariette Gosselin
La jo ie  était au rendez-vous le dimanche 18 ju in  dernier pour la bénédiction des vélos... 
tout allait comme sur des roulettes!

grandeur du pays.
Le réalisateur de l’émis­

sion, Dominique Delisle, sou­
haite une célébration aux cou­
leurs yukonnaises avec la 
simplicité qui nous caractérise: 
« Globalement, je souhaite que 
notre émission soit plus estiva­
le, plus libre qu’en saison régu­

lière. J’entends par là, plus 
souple, plus centrée sur les 
gens de votre milieu, sur l’ex­
périence communautaire, sur 
la recherche et le repos. Le mot 
clé serait : partir à la décou­
verte. Nous espérons mettre en 
relief la démarche spirituelle 
des gens dans leur quotidien, 
dans leur expérience liturgique, 
dans leur espace de vie ». 
Alors, bienvenue au Yukon!

Pour favoriser ce contexte, 
la célébration aura lieu dans le 
cadre enchanteur et mystique 
de Miles Canyon. Nous nous 
laisserons inspirer par les pre­

miers explorateurs de la ruée 
vers l’or, en descendant avec 
eux le fleuve à la hauteur du 
canyon. Notre démarche spiri­
tuelle n’est-elle pas de descen­
dre en nous jusqu’à la source 
divine de notre être? Notre 
quotidien en terre yukonnaise 
nous révèle quotidiennement 
l’immense amour de notre Dieu 
à travers les beautés qui nous 
entourent et l’abondance de la 
vie.

L’enregistrement aura lieu 
à 16 heures et sera suivi d’un 
pique-nique. Toutes les person­
nes intéressées à participer à

CANADA w PQSTfS 
POST CANADA

D R  U  G  M A R T

Nous sommes à nos postes!
Le service postal complet comprend :

• Courrier ordinaire
• Location de case postale
• XPRESSPOST'"
• XPRESSPOST'"' É.-U.
• M essageries prioritaires'" '
• Purolator internationale
• M andat-poste
• XPRESSPOST international
• Produits philatéliques

•Timbres
•Enveloppes affranchies 
•Courrier service 
recommandé'"

•Service de réexpédition du 
courrier

• Service de retenue du courrier
• Télécopieur
• Fournitures postales

DRUG MART
COMPTOIR POSTAL DE LA RUE MAIN 

À L’ÉTAGE INFÉRIEUR, TOUT POUR VOUS PLAIRE!

Fonds de développeme: 
communautaire

cet évènement liturgique et 
communautaire sont donc cha­
leureusement invitées le samedi 
12 août à Miles Canyon vers 
15h30, avec leurs chaises et 
leur lunch. S’il pleut, ce sera à 
la cathédrale. De plus, nous 
souhaitons une participation 
spéciale des enfants par un 
mime des chercheurs d’or et la 
descente en canot. Les jeunes 
intéressés sont priés d’appeler 
Danielle Bonneau (633-2738) 
ou Chalia Tuzlak (667-2411), 
car l’enregistrement se fera plus 
tôt dans la journée.

C’est un rendez-vous à ne 
pas manquer. Tout s’organise 
avec simplicité, justement 
parce que nous souhaitons par­
tager cet émerveillement qui 
remplit notre cœur et nourrit 
nos yeux et nos oreilles. L’émis­
sion sera diffusée sur les ondes 
de Radio-Canada le dimanche 
27 août à 10 heures. Belle 
folie!

De la visite et des vacan­
ces: Le Père Claude Venne est 
en visite au Yukon pour les 
prochaines semaines. En fait, il 
vient permettre à l’autre Claude 
de visiter sa famille du 2 juillet 
au 7 août. Vous pouvez le join­
dre au 393-4791. Souhaitons- 
nous donc mutuellement de 
douces vacances et un bien bel 
été!

Claude Gosselin, pour le
Comité francophone  

catholique St-Eugène-de- 
Mazenod.

cfcyukon(cuklondiker.com ou 
393-4791

C o irlm u n ity '-  
D^velopment 
Pünd__ Fonds de

Développement
Communautaire

Les demandes doivent être présentées an pins tard le vendredi 14 juillet 2006 .
VOLET I

20 000 $ ou moins
Vous pouvez vous procurer la description du programme et un formulaire de demande :
• au bureau du FDC, à la pièce 112 du complexe commercial Horwood (angle First Avenue et rue 

Main);
• en ligne, sur le site www.gov.yk.ca
• ou dans votre collectivité, au bureau du conseil municipal ou de la première nation locale, à la

bibliothèque ou auprès de l’agent territorial.
Les demandes doivent être déposées an bureau du Ponds de développement communautaire au 
plus tard le vendredi 14 juillet 2006 , avant 1 7 1>.
Pour obtenir de plus amples renseignements, composez le (867) 667-8125 ou le 1-800-661-0408 
(poste 8125), ou envoyez un courriel à cdf@gov.yk.ca

\bkon
, r u é  IVIiiiu - 667-2485

http://www.gov.yk.ca
mailto:cdf@gov.yk.ca
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Vers les J.O.: La Monnaie royale produira 
médailles, pièces de collection et de circulation

La Monnaie royale cana­
dienne et le Comité or­
ganisateur des Jeux 

sont partenaires.

Lorsque des millions de 
paires d’yeux seront tournés 
vers le podium, en 2010, les 
médailles d’or, d’argent et de

EQ U IPE  DES M E N U S  TRAVAUX

S e r v j c e  O â n s d s  V 300 0-Canada 32rvicecanada.gc.c

Vous n'avez jamais le temps ni l’énergie nécessaires pour faire un 
petit travail qui doit pourtant être fait?

Notre Équipe des menus travaux peut vous aider!
Les menus travaux peuvent durer de quelques heures à quelques 
jours et peuvent être faits en soirée ou pendant la fin de semaine.

Nos étudiants sont prêts à vous aider : Gardiennage, entretien de 
la maison, jardinage, déménagement, travail administratif, 
peinture, aide aux personnes ayant des besoins spéciaux.

Téléphonez-nous au
(867) 667-3377 ou (867) 667-3375

Centre Service Canada pour jeunes
407-B rue Steele

Heures d'ouverture : lundi au vendredi de 8 h 30 à 16 h.

1 * 1 Gouvernement GovernmefV 
du Canada o! Canada C a n a d a

Signalez 
les feux  
de fo rê t
1 - 8 8 8 - 7 9 8  F IR E

Lorsque vous appelez, soyez prêt
à fournir les renseignements suivants :

• Votre nom , l’e n d ro it où vous vous trouvez 
e t le n um éro  de té lé p h o n e  co rrespondan t

• L’em p lacem en t de l'incend ie  par rap p o rt à 
des po in ts  de repère év iden ts  te ls  que des 
routes, des lacs, des cours d ’eau ou des bornes 
k ilom é triques

• Tout rense ignem en t concernan t d ’éventuels 
biens ou personnes en danger im m é d ia t

• Une descrip tion  du feu

»n
Services aux collectivités

Photo : APF

John Furlong, président du COVAN, à gauche, et le ministre David Emerson, frappent une 
pièce de monnaie, un huard chanceux d ’argent.

bronze au cou des trois 
meilleurs athlètes seront celles 
produites par la Monnaie 
royale canadienne.

Tout comme les pièces de 
collection et celles en circula­
tion, qui seront à l’effigie des 
Jeux olympiques d’hiver de 
2010.

Le président du Comité 
organisateur des Jeux olympi­
ques et paralympiques d’hiver 
de 2010 à Vancouver (COVAN ), 
John Furlong, a noté en confé­
rence de presse que les mé­
dailles seront vues par le 
monde entier. « Tous les athlè­
tes de la planète voudront en 
avoir une. » De plus, a-t-il 
ajouté, grâce aux pièces de 
circulation, tous les Canadiens 
pourront toucher au rêve olym­
pique, en ayant une pièce en 
poche.

Michael Chambers, prési­
dent du Comité olympique ca­
nadien, a remarqué que le 
«huard chanceux », dans la 
glace à Sait Lake City, avait 
sans doute contribué à la pre­
mière médaille d’or en hockey 
masculin en 50 ans. Tout 
comme un huard semblable, à 
Torino, a contribué à celle de 
l'équipe féminine, l'hiver der­
nier.

Le ministre responsable 
de l’implication du gouverne­
ment dans les Jeux, David 
Emerson, a expliqué que la

commandite de la Monnaie 
royale canadienne représentait 
15 millions de dollars pour le 
COVAN. « Nous vivrons des 
moments excitants, tôt en 2007, 
lorsque les premières pièces 
seront en circulation. Cela 
contribuera à augmenter l’en­

thousiasme pour les Jeux 
olympiques. »

Jean-François Bertrand 
APF

Photo : Marie-Claude Nault

Les amuseurs publics sont de retour au centre-ville de 
Whitehorse comme en témoigne ce fabuleux monsieur 
Ballons!
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D ém o crazik  : au co n flu en t des d iffu seu rs , des  
a rtis te s  e t de leurs ad ep tes

Réunir artistes, diffu­
seurs et admirateurs en 
un lieu virtuel. C’est 

ainsi que l’on peut définir Dé­
mocrazik, un nouveau site In­
ternet où les artistes mettent 
leurs billets de spectacles en 
prévente, limitant les risques 
financiers pour les propriétai­
res de salles de spectacles.

L’instigatrice est Lise Vil­
leneuve, artiste franco-alber- 
taine d'origine, maintenant 
établie à Montréal.

« Il y a une saturation d’ar­
tistes à Montréal, les diffuseurs 
ont le gros bout du bâton -  ils 
veulent remplir leurs salles », 
note celle qui veut, grâce à 
Démocrazik, aider d’autres ar­
tistes pris dans la même situa­
tion.

Pour un artiste, gagner sa 
vie est synonyme de specta­
cles, et c’est pour permettre la 
mise sur pied de spectacles que 
democrazik.com est né.

Le principe est tout simple: 
le propriétaire d’une salle de

spectacle indique lorsque 
celle-ci est disponible. Un ar­
tiste peut alors le joindre pour 
réserver une date. Par la suite, 
l’artiste rejoint ses adeptes ins­
crits au site Web pour leur an­
noncer la tenue du spectacle et 
vendre des billets. Lorsque 
suffisamment de billets sont 
vendus, artiste et diffuseur 
concluent l’entente formelle et, 
le soir du spectacle, le proprié­
taire de la salle reçoit sa part 
de la recette -  et a attiré une 
nouvelle clientèle.

Lancé en avril dernier, 
Démocrazik est encore très 
jeune, et n’a porté ses fruits 
jusqu’à maintenant que pour 
un seul spectacle. Mais le prin­
cipe est accrocheur, il a rejoint 
300 artistes, dont la Franco- 
Ontarienne Tricia Foster, de 
North Bay.

« C’est génial!, dit-elle de 
Démocrazik. Cela peut poten­
tiellement faciliter les choses 
pour les artistes indépendants», 
ceux qui n’ont pas d’agent.

Photo : Émilie Herdes

Le Yukon a revêtu ses airs de vacances. Baignades et 
châteaux de sable ont envahi la fin de semaine dernière les 
plages du lac Marsh. Valérie Beaudoin-Herdes a été 
surprise à se prélasser au soleil.

«C’est très nouveau, ajoute 
Mme Foster, et le site a besoin 
de plus de promotion. Mais le 
concept est génial. »

Mme Villeneuve explique 
que Démocrazik vient d’enga­
ger un recruteur, pour commu­
niquer avec les diffuseurs, qui 
demeurent les plus difficiles à 
rejoindre. Il leur coûte, tout 
comme pour les artistes, 20 $ 
par année pour s’inscrire.

Près de la moitié des artis­
tes inscrits à Démocrazik pro­
viennent de la francophonie 
internationale. Et la franco­
phonie canadienne est égale­
ment bien représentée (Damien 
Robitaille, de l’Ontario, et 
l’Acadien Blou font partie de la 
liste.) Mettre Démocrazik sur 
pied représente un investisse­
ment de 16 000 $. Et la jeune 
entreprise a remporté un prix 
d’entreprenariat québécois, 
catégorie services. Le site se 
trouve à www.democrazik. 
com.

Jean-François Bertrand

î-Sssâfts*,, ''wimttt wiiMrHir
Photo : APF

Lise Villeneuve a mis sur pied Démocrazik.

B Services en français
du gouvernem ent du Yukon o ffe rts  au public

Centre de renseignements du gouvernement du Yukon au comptoir de 
l’édifice administratif principal : Renseignements sur le gouvernement et ses 
services. 667-5811 et 667-5812 ou 1 800 667-0408

Bureau des véhicules automobiles : Renseignements sur les permis de 
conduire et plaques d'immatriculation. 667-5315

Soins infirmiers communautaires au Centre de santé de Whitehorse : Deux 
employés bilingues effectuent des visites postnatales à domicile, offrent des 
cliniques de vaccination pour adultes, des cliniques d’information sur la santé des 
enfants et des cliniques sans rendez-vous pour enfants. Ils donnent également 
des séances d’information individuelles ou en groupe sur les soins prénatals. En 
outre, ils reçoivent, sur rendez-vous, les personnes désirant des renseignements 
sur les programmes de vaccination en prévision d'un voyage. 667-8864

Travailleuses sociales bilingues : Services d’appui aux francophones 
bénéficiaires des programmes de soutien du revenu et d’aide sociale. 667-5482  

Services bilingues aux parents clients des Services à l’enfance et à la famille, 
notamment un soutien familial individuel visant à asssurer la liaison avec le 
Centre de développement de l'enfant et le programme de nutrition prénatale en 
place dans la collectivité. Les services incluent aussi des visites mensuelles à 
domicile pour évaluer le développement des jeunes enfants.
667-3757

Services judiciaires : Renseignements concernant les causes civiles ou 
criminelles et les questions de droit. 667-5937

Centre d’information touristique : Services en français toute l’année à 
Whitehorse et de façon saisonnière à Dawson. 667-3084

Bureau des services en français (BSF) : Services ponctuels d 'in terprétation 
pour les m inistères qui ne disposent pas de ressources hum aines bilingues. 
667-8260

Nota : En outre, d ivers m in is tè res peuven t com p te r s u r  des em p loyés do n t le pos te  
n ’est pas désigné bilingue, m a is  qu i se ro n t en m esure  de rép on d re  à vos questions  
en frança is  s u r  dem ande.

H(ik<
Gouvernement

http://www.democrazik
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INDEX DES SERVICES 
EN FRANÇAIS

*

______ _

ARCHITECTURE
G-Concept Architecture Développement Inc., Philippe Grégoire, dessinateur 
en architecture, services de conception architecturale résidentielle. Pour 
tous vos projets de construction neuve, agrandissement, rénovation. 
Services en français, plans bilingues • Tél. : 334-8300 • philippeg@gcad.ca 
Site web : www.gcad.ca

BANQUES
Banque de Montréal, pour tous vos besoins financiers, Pearl Pearson,
111, rue Main, Whitehorse • 668-4215 • 1 800 361-6681 www.bmo. 
com/français

CHIROPRATICIEN
Soins chiropratiques et orthèses sur mesure, Dr. Jean-François Latour, D.C., 
212, rue Main, bureau 206, Whitehorse Tél. : 633-6849 • Téléc. : 633-6862

CONSTRUCTION & RÉNOVATIONS
Jo's Renovation & Construction, Jocelyn Bouchard • cellulaire : 333-6069 
résidence : 660-5145. Pour tous genres de rénovations ou construction. 
Plus de 20 ans d’expérience dans le domaine. Estimation gratuite.

DENTISTE
Murraya Dental Centre, D'Matthiew Pruden, dentiste, 4069,4e Avenue, 
Whitehorse » 633-4401_____________________________________________

ÉGLISES
Église catholique (messe en français les dimanches à 10 h 10), abbé 
Claude Gosselin, 393-4791 • cfcyukon@klondiker.com • CFC,
4030,4° Avenue, #4, Whitehorse (YK) Y1A1G7________________________

HÉBERGEMENT
Klondike Kate’s (location de chalet et restaurant), Josée Savard,
1102,3e Avenue (près de King), C.P. 417, Dawson • tél. : (867) 993-6527 
téléc. : (867) 993-6044 • info@klondikekates.ca • www.klondikekates.ca

HÉBERGEMENT ET ACTIVITÉS DE PLEIN AIR
Camp de base Kluane (B & B et auberge et activités de plein air)
Emmanuel et Annie Obeissart • Mile 1055 (km 1697) Alaska Highway Silver
City Destruction Bay (YK) Y 0 B 1H0 • (867) 841-4841 kluanebc@hotmail.ca
www.kluanebasecamp.com

HÉBERGEMENT ET SALLES DE RÉUNION 
Hotsprings Valley Retreat, centre de retraite, chalets et salles de 
réunion d’affaires, mariages ou autres, Gairy Umbrich, Takhini Hot Springs, 
tél. : 668-7639 • téléc. : 668-7632 • courriel : umbrich@northwestel.net

IMMOBILIER
Coldwell Banker Redwood Realty, Paulette Ruest, agente immobilière 
4150,48 Avenue, Whitehorse • bureau : 668-3500 • résidence : 633-3780 
téléc. : 667-2299 • paulette@klondiker.com

Remax Action Realty, Viviane Tessier, agente immobilière,
49 Waterfront Place, Whitehorse • œil. : 334-1111 • Tél. : 667-2514, poste 26 
téléc. : 667-7132 • résidence : 393-3005 • courriel : viviane@klondiker.com

INVESTISSEMENT
Assante Financial Management Ltd., Assante Estate and Insurance 
Services Inc., Pierre Laçasse, planificateur financier, 204, rue Black, 
bureau 200, Whitehorse (YK) Y1A 2M9 • tél. : 667-6100, téléc. : 668-7843

Assante Financial Management Ltd/Thivierge Financial Services Ltd.
Francine Thivierge, conseillère financière, 151, route Industrial, bureau 9, 
Whitehorse (YK), tél. : 393-3545 • téléc. : 393-3546 • fthivierge@assante.com

JOURNAL
Northern Latino, mensuel communautaire yukonnais en espagnol 
depuis 2004 disponible sur http://dl1 .yukoncollege.yk.ca/northemlatino/gems/, 
Danièle Rechstein, éditrice, courriel : dmitaine@klondiker.com

MAGASIN
The Dog House, Peter Ledwidge, co-propriétaire, 1075, rue Front,
Dawson (YK) • Tél. : (867) 993-5405 • Téléc. : (867) 993-5402, 
thedoghouse@stardustkennels.com

I

Pour annoncer dans 
l’Index des services en français, 

appelez Odette au 667-2931

Northern Latino à 
saveur d’été

Photo : Danièle Rechstein
Victoria Garcia coordonnera la production du mensuel 
hispanophone durant l ’été.

C’est une grande chance 
pour moi. Cela m’inté­
resse follement ! », dé­

clare Victoria (Vicky) Garcia 
au moment de prendre la déci­
sion de s’occuper de la produc­
tion du mensuel Northern 
Latino à Whitehorse pendant 
l’été.

Vicky, qui travaillait au 
Mexique pour la société 
Hewlett Packard, est très à 
l’aise dans le maniement de 
l’ordinateur et dans l’utilisation 
des logiciels. Elle a déjà signé 
plusieurs articles dans Nor­
thern Latino et a collaboré au 
travail de la communauté de 
bien des manières.

Depuis son arrivée l’an 
dernier au Yukon, avec sa fa­
mille, Vicky a cherché à 
s’adapter de son mieux à sa 
terre d’accueil et à se saisir 
avec enthousiasme des nouvel­
les expériences à sa portée. 
«Les gens d’ici sont ac­
cueillants, on se sent rapide­
ment à l’aise, cela facilite bien 
la vie », dit-elle.

A Querétaro, sa ville na­
tale, le rythme de vie est plus 
rapide, la population est beau­
coup plus dense et l’on doit 
veiller de près à la sécurité des 
enfants. « Ici, les enfants peu­
vent faire beaucoup d’activités 
sans que les parents ne s’in­
quiètent outre mesure », dé- 
clare-t-elle, avant d’ajouter » 
«À Whitehorse, il suffit d’un 
peu de bonne volonté, de pa­
tience et d’endurance pour 
commencer à réaliser nos 
rêves». La ville est bien acha­
landée mais relativement peti­
te, un véritable atout pour se 
constituer de bonnes relations 
et se faire des amis.

« Axel a appris à patiner 
sur la glace, à faire de la bicy­

clette et s’adonne à la peinture 
avec sa grand-mère (l’artiste 
Guadalupe Garcia) », raconte 
Vicky. Axel ira en septembre à 
l’école Christ the King, à quel­
ques pas du domicile familial.

Vicky aime participer aux 
nombreuses activités nordi­
ques : promenade hivernale en 
traîneau tiré par des chiens, 
observation des sculpteurs de 
neige, découverte des environs 
de la ville, participation aux 
équipes de foot latino de Whi­
tehorse. « Tout au moins, j ’as­
siste aux matchs et j ’encourage 
nos joueurs », sourit-elle.

Vicky met un point d’hon­
neur à améliorer son anglais, 
mais elle aime aussi lire un 
bon livre en espagnol ou colla­
borer au mensuel Northern 
Latino. « Je me suis tout de 
suite proposée pour m’occuper 
de sa parution en juillet et 
août», confie-t-elle, avec un

grand sourire. Les idées ne lui 
manquent pas, les lecteurs vont 
sans doute se délecter en lisant 
le mensuel cet été.

Vicky ne tarit pas d’éloges 
sur le Yukon « Il y a tellement 
de chances à saisir ici, on peut 
vivre des aventures totalement 
hors du commun. Pour ma 
part, je ne voulais pas laisser 
passer ma chance, je suis sin­
cèrement reconnaissante du 
défi qui m’est offert. Je ferai de 
mon mieux pour que l’expé­
rience soit réussie. »

Alors, rendez-vous dans 
Northern Latino en juillet- 
août, Victoria Garcia aura le 
plaisir de signer l’éditorial et le 
mensuel complet, réalisant une 
autre part du rêve qui lui tient 
tellement à cœur..

Danièle Rechstein

vous pourri 
soutien et il

Francine Thivierge, CFP,
Planificatrice financière

Gestion financière Assante Ltée 
Les services financiers Thivierge Ltée

151, rue Industrial, bureau 9, Whitehorse (Yukon) Y1A2V3 
Tél. : (867) 393-3545 • Sans frais : 1 877 393-3545 

Téléc. : (867) 393-3546 • Courriel : fthivierge@assante.com

mailto:philippeg@gcad.ca
http://www.gcad.ca
http://www.bmo
mailto:cfcyukon@klondiker.com
mailto:info@klondikekates.ca
http://www.klondikekates.ca
mailto:kluanebc@hotmail.ca
http://www.kluanebasecamp.com
mailto:umbrich@northwestel.net
mailto:paulette@klondiker.com
mailto:viviane@klondiker.com
mailto:fthivierge@assante.com
http://dl1
mailto:dmitaine@klondiker.com
mailto:thedoghouse@stardustkennels.com
mailto:fthivierge@assante.com
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Les femmes se donnent des priorités

Les femmes de la franco­
phonie, réunies en as­
semblée générale cette 

fin de semaine à Ottawa, ont 
établi leurs priorités en prévi­
sion du grand Sommet des 
communautés francophones et 
acadienne.

Lors d’un «forum ouvert» 
animé par deux consultantes, 
la cinquantaine de participan­
tes ont rempli deux murs avec 
des affiches, traitant de chacun 
des enjeux, et des feuilles de 
papier, énumérant solutions et 
pistes à suivre.

Elles ont par la suite choisi 
lesquels étaient les plus impor­
tants pour elles.

L’enjeu de la violence fa­
miliale arrive en tête de liste, 
suivi de la reconnaissance des 
acquis et de l’aide à l’intégra­
tion des nouvelles Canadien­
nes. Les déléguées ont égale­
ment identifié le dossier du 
financement équitable, celui 
de la jeunesse et, en cinquième 
place, ont affirmé leur désir 
que les leaders comprennent 
bien la différence entre les 
femmes du Québec et celles 
vivant en milieu minoritaire.

« Cela confirme nos pré­

occupations; il y a des sujets 
auxquels nous travaillons 
déjà», a déclaré Agathe Gaulin, 
présidente de l’Alliance des 
femmes de la francophonie 
canadienne (AFFC), au terme 
du forum ouvert.

Ces cinq revendications 
seront celles que défendront 
les femmes de la francophonie 
en juin 2007, à l’occasion d’un 
sommet organisé par la Fédé­
ration des communautés fran­
cophones et acadienne. « Nous 
espérons que certains éléments 
de la fin de semaine seront in­
tégrés aux documents de ré­
flexion de la FCFA, intégrés au 
Sommet », a ajouté la prési­
dente.

L’assemblée générale an­
nuelle de l’AFFC était la pre­
mière depuis la création de 
l’organisme, né de la fusion de 
la Fédération nationale des 
femmes canadiennes-françai­
ses, du Réseau national d’ac­
tion éducation femmes et de 
l’Association des Guides fran­
co-canadiennes.

Tournée vers la relève, 
l’AFFC a annoncé qu’elle tien­
drait l’an prochain un second 
forum ouvert, avec la même

formule, visant les jeunes de 
16 à 21 ans.

Une femme remarquable
L’AFFC a décerné cette 

année son prix « Une femme 
remarquable » à une grande 
bénévole néo-brunswickoise, 
Yvonne Gallant LeBlanc, de 
Grande-Digue.

Celle qui a fait une carrière 
de 35 ans en enseignement en 
est maintenant à sa 20e année 
d’implication bénévole. Elle 
est notamment présidente de 
l’Institut féminin de Grande- 
Digue depuis 10 ans, au cours 
desquels le nombre de mem­
bres est passé de 26 à presque 
140.

« Lorsque l’on s’implique, 
a-t-elle confié à l’APF, cela 
nous apporte autant que ce l’on 
donne ». C’est le message 
qu’elle a déjà donné il y a quel­
ques années lors d’une céré­
monie de remise de diplômes.

« Lorsque l’on voit la joie 
des gens qui participent à nos 
activités, on est joyeux aussi », 
ajoute Mme Gallant LeBlanc. 
Elle dit ne dormir que quatre à 
cinq heures par nuit, et c’est 
juste avant, ou après, ce court 
sommeil que lui viennent ses

■  J u  ■  Transports Transport
■  ■  Canada Canada

MISE EN GARDE DE TRANSPORTS CANADA CONTRE 
L’UTILISATION DES JOUETS AQUATIQUES POUR 
S’ADONNER À LA NAVIGATION DE PLAISANCE

Transports Canada met en garde la population contre l'utilisation de jouets 
aquatiques gonflables autopropulsés pour s'adonner à la navigation de 
plaisance.

Ces jouets ne sont pas conçus pour s'adonner à la navigation de plaisance. 
Transports Canada considère que leur utilisation n'est pas sécuritaire pour cette 
activité.

Transports Canada recommande qu'à la plage ou sur le bord d’un lac, les jouets 
gonflables autopropulsés ne soient utilisés :

• qu'en eau peu profonde, là où l'utilisateur peut patauger; et
• sous la surveillance d'un adulte quand ils sont utilisés par des enfants.

Toute autre utilisation de ce dispositif pourrait être très dangereuse pour 
son utilisateur ou ses utilisateurs. Ces derniers pourraient se voir imposer 
une amende ou faire l'objet d'une poursuite judiciaire.
V ous tro u v e re z  d es  ren se ig n em en ts  déta illés  sur les e x ig e n c e s  en  m a tiè re  d e  
navigation  d e  p la isan ce  dans  le G u ide  d e  sécurité  nautiq u e  d e  T ransports  
C a n a d a  à h ttp ://w w w .tc .ac .ca /secu ritem aritim e /tp /tp511  /m e n u .h tm .

idées d’activités, qu’elle parta­ ge le lendemain.
Jean-François Bertrand

WHITCNOIISE2 t , l  )

Déclaration d’intérêt
É pinglettes et services pour le program m e  

des épinglettes des Jeux  d ’hiver du C anada 2007  
à W hitehorse

Nous invitons les personnes qui le désirent à soumettre une 
proposition en réponse à cette Déclaration d’intérêts concernant 
les épinglettes ainsi que le programme des épinglettes.

Nous suggérons à ces personnes de fournir des renseignements détaillés 
à propos de leurs capacités, de leur expérience et de leur prix. Le contrat 
commencera au moment de la signature et se terminera le 3I mars 
2007. Les personnes intressées doivent soumettre une proposition 
détaillée avant le I4 juillet 2006, à la Société hôtesse des Jeux d’hiver 
du Canada 2007 à Whitehorse.

Nous acceptons les soumissions cachetées et dûment complétées, 
selon les critères indiqués sur le formulaire de Demande de proposition 
portant le titre du projet qui vous sera remis, jusqu’au mardi 14 juillet 
2006, 16 h, heure locale à l’édifice du patrimoine et bureau principal 
des Jeux, situé au 1105, 1rc Avenue à Whitehorse (Yukon), Y 1A 5G4

Vous pouvez obtenir les formulaires de Demande de proposition auprès 
de Daniel Dunphy au bureau principal des Jeux.

Pour toutes questions, veuillez communiquer avec Paolo Gallina au 
867-393-5520 ou par courriel à paolo.gallina@2007CanadaGames.ca

INDEX DES SERVICES 
EN FRANÇAIS

__(suite)
MÉCANIQUE AUTOMOBILE
Whitehorse Esso & Auto Repair (mécanique et station service), 
François Lafortune, 2 086 ,2e Avenue, Whitehorse • tél. : 667-2333 
téléc. : 667-2365 • esso@polarcom.com

PHOTOGRAPHIE
C hristian ’s Photography, portra its artistiques, vidéos,
Christian Kuntz, photographe • 668-4203, ckyukon@ klondiker.com , 
www.christiansphotography.com

RESTAURANTS
Bocelli’s Holdings Inc., (pizzeria), Mitch Cormier, 4 159 ,4e Avenue, 
Whitehorse (YK), 667-4838_________________________________________

SANTÉ ET BIEN-ÊTRE
Rofting Studio & Shanti Yoga, Juliette Anglehart, 404, Hanson, Suite 2, 
Whitehorse (YK), Y1A1Y8, 668-5055 • j_anglehart@hotmail.com

TOURS GUIDÉS
Sifton Air, Erick Olès, tours guidés aérien de glaciers, C.P. 5419,
Haines Junction (YK), YOB 1L0 • (867) 634-2916 • sifton@northwestel.net 

TRADUCTION
Danièle Rechstein, traductrice agréée par le gouvernement du Canada, 
interprète judiciaire (traduction, révision et rédaction en français), 

i 456-4156 • dmitaine@klondiker.com

P o u r  a n n o n c e r  d a n s  
l’ In d e x  d e s  s e r v ic e s  e n  f r a n ç a is ,  

a p p e le z  O d e t t e  a u  6 6 7 -2 9 3 1

http://www.tc.ac.ca/securitemaritime/tp/tp511_/menu.htm
mailto:paolo.gallina@2007CanadaGames.ca
mailto:esso@polarcom.com
mailto:ckyukon@klondiker.com
http://www.christiansphotography.com
mailto:j_anglehart@hotmail.com
mailto:sifton@northwestel.net
mailto:dmitaine@klondiker.com
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Les panneaux publicitaires sur l’autoroute : 
un moyen de promotion efficace !

L’été est de retour avec 
sa vague de motorisés; 
autant en profiter! 

Annoncer votre entreprise 
aux touristes qui arrivent par 
la route grâce à des panneaux 
publicitaires est un moyen pro­
motionnel efficace, mais un 
placardage publicitaire disgra­
cieux le long des routes n’est 
pas très invitant.

Dans le but d'harmoniser 
l’apparence de la route qui 
mène à Whitehorse et de join­
dre l’utile à l’agréable, la 
Chambre de commerce de 
Whitehorse, sous l’autorité du 
ministère de la Voirie et des 
Travaux publics, met en place 
un système de publicités for­

matées.
Les entreprises devront 

respecter quelques règles gra­
phiques, mais pour la modique 
somme de 25 $ de frais d’ins­
cription cette année, ils pour­
ront avoir une présence en 
bordure de la route. Aucun 
frais d’affichage pour le mo­
ment, mais ça viendra! Dès 
l’an prochain, il en coûtera 400 
$ à quiconque érigera son nom 
sur la route.

La réalisation des pan­
neaux demeure la responsabi­
lité de l’entreprise tout comme 
son entretien. Les panneaux 
en place à l’intérieur des limi­
tes de la ville seront respectés 
jusqu’au 1er janvier 2008. Ils

seront ensuite déplacés en de­
hors des limites de la ville.

Consultez le site Internet 
de la Chambre de commerce 
du Yukon pour plus d’informa­
tion : http://www.wh itehorse- 
chamber.ca/memberservices/ 
highwaysigns/.

Vous y trouverez un for­
mulaire d’inscription. Faites 
vite : les espaces sont très li­
mités!

Les agents du RDEE 
Yukon sont aussi à votre dis­
position pour vous donner plus 
d’explications en français!

Sylvie Geoffroy 
RDEE Yukon

AVIS PUBLIC

PROGRAMME D APPROVISIONNEMENT 
EN EAU CANADA-YUKON

Les demandes sont m aintenant acceptées dans le cadre du Programme 
d'approvisionnement en eau Canada-Yukon. Les demandeurs peuvent recevoir 
une aide de ce programme pour l'élaboration de projets qui favorisent la création, 
l'amélioration ou la protection de sources d'eau durables dans les régions 
agricoles du Yukon.

Les demandeurs admissibles à l'aide du programme sont les producteurs 
agricoles commerciaux et les groupes constitués d'agriculteurs et de grands 
éleveurs, les groupes voués à l'agriculture et à la conservation, les collectivités 
et les municipalités rurales, les agroentreprises et les entreprises rurales, les 
établissements d'enseignement, ainsi que les organismes du gouvernement 
territorial et les sociétés d'État.

Le Programme d'approvisionnement en eau Canada-Yukon comprend trois 
catégories de demande d'aide financière, com m e suit :

Volet un -  projets d'approvisionnement en eau à la ferme;
Volet deux -  projets d'infrastructure à utilisateurs multiples;
Volet trois -  initiatives stratégiques.

La priorité sera accordée aux projets qui cadrent le mieux avec les problèmes 
d'approvisionnement en eau du secteur agricole du territoire et les objectifs du 
programme. Des formulaires de demande sont disponibles au bureau de la 
Direction générale de l'agriculture du ministère de l'Énergie, des Mines et des 
Ressources du Yukon, situé au 320 - 300 Main Street (Elijah Smith Building) à 
Whitehorse (Yukon). Les applications sont également disponibles à l'adresse 
suivante : w w w.agr.gc.ca/h2o. Pour être admissibles à une aide financière, les 
demandeurs doivent recevoir une approbation écrite avant de commencer un 
projet.

Les présentations seront évaluées sur une base mensuelle au cours de la durée du 
programme qui se termine le 31 mars 2008.

Pour obtenir des renseignements généraux sur le programme, veuillez 
communiquer avec la Direction générale de l'agriculture du Yukon au 
1 867 393-7410 ou au 1 800 661-0408 (poste 7410), ou consulter le site 
Web à l'adresse w w w .agr.gc.ca/h2o

1

Canada Hilton
Government

D’où venez-vous ?

Photo : Émilie Herdes

Camille et Émeraude ont exploré le monde et ses 
continents durant la Journée du multiculturalisme

WHIÎIHOBSI

—j e u x  D U -
CANADA
- C A M E S -

Offre d’emploi
La Société hôtesse des Jeux d’hiver du Canada 2007 à Whitehorse est à la re­
cherche d’une personne qualifiée et dynamique. Stimulant, l’emploi offert favo­
risera l’épanouissement et la croissance personnelle du candidat.

Coordonnateur des technologies de l’information (T.l.) -  service à la clientèle et 
administration

Sous la direction du directeur des T.I., le titulaire de ce poste sera chargé de créer et 
mettre à jour la documentation relative à différents systèmes et procédures, de donner 
de la formation au personnel par rapport à certains progiciels, de coordonner les ap­
pels et les services du centre d’assistance, de fournir un soutien informatique de pre­
mier niveau au personnel, en plus d’effectuer certaines tâches administratives comme 
organiser et planifier les réunions des bénévoles de la Division des technologies de 
l’information.

Le candidat idéal possède un diplôme d’un établissement d’enseignement postsec­
ondaire reconnu dans un domaine relié à l’informatique ainsi que plusieurs années 
d’expérience en soutien technique et de réseau.
Toute formation ou expérience jugée équivalente pourra également être prise en con­
sidération.

De l’expérience antérieure relative aux Jeux, en tant qu’employé ou bénévole, ainsi 
que la capacité de s’exprimer, dans les deux langues officielles, sont des atouts pour 
ce poste.

Le salaire sera attribué en fonction des compétences et de l’expérience du candidat.

Pour plus de renseignements, veuillez composer le 867-393-2003.

Les candidats doivent clairement démontrer dans leur curriculum vitæ qu’ils ont les 
compétences requises pour obtenir le poste mentionné ci-dessus. Veuillez faire parve­
nir vos candidatures avant le 7 juillet 2006 à17 h, à :

Claire Tixhon-Harris, 1105, V'Avenue, Whitehorse (Yukon), Y1A 5G4 
Téléc. : 867-393-2008 -  Courriel : cwg@2007canadagames.ca

La Société hôtesse des Jeux d’hiver du Canada 2007 à Whitehorse est un emplo 
yeur qui privilégie l’égalité d’accès à l’emploi ainsi que la diversité dans le milieu de 
travail. Nous remercions les personnes qui postulent. Nous communiquerons seule­
ment avec les personnes dont nous aurons retenu la candidature pour un examen 
plus poussé.

La Société hôtesse des Jeux d’hiver du Canada 2007 est à la recherche de partenaires 
d’affaires qui souhaitent offrir des possibilités de développement professionnel à leurs 
employés. Nous invitons les employés qui désirent effectuer un détachement de leur 
organisation à postuler. _________________________________________

http://www.wh
http://www.agr.gc.ca/h2o
http://www.agr.gc.ca/h2o
mailto:cwg@2007canadagames.ca


le vendredi 7 ju ille t 2006 L’Aurore boréale 23

Quel avenir après Dyane Adam?

Le gouvernement Harper 
change le m ode de no­
mination du commis­

saire aux langues officielles 
En poste depuis sept ans, 

la commissaire aux langues 
officielles, Dyane Adam, ter­
mine son mandat à la fin de 
juillet. Qui lui succédera et 
quand cette personne entrera- 
t-elle en poste? Des organisa­
tions francophones, les partis 
de l'opposition, des membres 
du Sénat tentent depuis plu­
sieurs semaines d’obtenir du 
gouvernement Harper des ré­
ponses à ces questions.

Un article paru dans la 
Gazette de Montréal le 23 juin, 
laisse croire que le gouverne­
ment conservateur a décidé 
d’agir : plutôt que de nommer 
le prochain commissaire aux 
langues officielles dans le pro­
cessus habituel « teinté de 
mystère », le gouvernement 
fédéral s’apprêterait à susciter 
des candidatures, en invitant 
sur son site Internet les per­

sonnes intéressées à se mani­
fester.

Dyane Adam s’est montrée 
une alliée des minorités de 
langues officielles depuis son 
entrée en poste, il y a sept ans. 
La question de sa succession 
reste très importante pour les 
francophones. Pour les com­
munautés, le Commissariat 
aux langues officielles, avec 
son pouvoir d’enquêter et 
d’étudier, reste l’un des outils 
majeurs pour favoriser le pro­
grès du bilinguisme officiel au 
pays.

Cependant, le président- 
directeur général de la Société 
franco-manitobaine, Daniel 
Boucher, ne s’inquiète pas à 
court terme des retards pris 
dans la nomination d’un suc­
cesseur. « L’été s’en vient, dit- 
il, et c’est toujours une période 
moins occupée. » Il ajoute tout 
de même qu’un successeur de­
vrait être en place à l’automne 
au plus tard pour éviter un re­
tard dans les dossiers.

IDE DE S TI NÉ E  AUX M É N A G E S  À EAIBLE R E V E N U  AU Y U K O N

PROGRAMMES:

Programme d'aide à la remise en état des logements 

Progr amme d'aide à la remise en état des logements 

pour les personnes handicapées 

Logements adaptés: aînés autonomes 
Pi’Ogramme de réparations d'urgence

Pour obtenir plus d'informations et connaître 

les critères d'admissibilité, veuillez téléphoner 

au bureau SCHL de Whitehorse:

(8 6 7 )  6 3 3 -7 5 3 0  ou
Sans fra is I -  8 0 0 -3 3 1 -8 7 9 4

AU COEUR DE L'HABITATION

Canada

V ou s  pouvez  bénéfic ier d 'u n e  aide financière. D e s  

p rê ts susceptib les de re m ise  so n t  offerts pou r 

a m é lio re r  la salubrité, la sécu rité  et l'accessib ilité  de 

la ré sidence  p rinc ipale  d u  bénéficiaire, dan s le cadre 

des p ro g ra m m e s  suivants:

Pour la sénatrice Maria 
Chaput, le retard pourrait por­
ter à conséquence plus qu’on le 
croit. Le processus de nomina­
tion, dit-elle, stipule que le ou 
la candidate retenue par le 
gouvernement doit obtenir 
l’aval du Parlement. Or, les 
parlementaires étant en pause 
pour l’été, la nomination ne 
pourra être ratifiée avant le re­
tour en chambre des députés et 
sénateurs.

Dénonçant « l’inaction, 
l’indifférence et le silence » du 
gouvernement Harper face aux 
minorités de langue officielle 
en général, et dans le dossier 
du Commissariat aux langues 
officielles en particulier, Maria 
Chaput voit mal « comment le 
successeur de la commissaire 
pourrait être en poste en sep­
tembre ».

Bien mal placée pour com­
menter la situation, Dyane 
Adam précise tout de même 
que la loi stipule que les pou­
voirs d’enquêtes sont ceux du 
commissaire en soi. Si le Com­
missariat peut fonctionner sans 
qu’un commissaire soit en 
poste, ses activités risquent de 
tourner au ralenti à plus ou

Dyane Adam

moins brève échéance.
En fin de parcours, Dyane 

Adam a multiplié les appari­
tions au cours des dernières 
semaines : elle a ainsi comparu 
une dernière fois au comité 
permanent des Communes sur 
les Langues officielles, où les 
députés des différents partis 
lui ont rendu hommage. Elle 
était aussi invitée à prendre la 
parole lors de l’assemblée gé­
nérale annuelle de la Fédéra­
tion des communautés franco­

phones et acadienne (FCFA) 
du Canada.

Elle trace le bilan de son 
mandat de sept ans : « Quand 
j ’ai commencé, il n’y avait pra­
tiquement pas de services en 
français dans la santé. Mainte­
nant, c’est beaucoup mieux, 
même s’il en reste encore à 
faire », souligne-t-elle.

Quant à ce qui l’a le plus 
marquée durant son mandat, 
elle mentionne le fait d’avoir 
été « capable de voir tous les 
aspects de la société, d’avoir 
eu l’opportunité de connaître 
mieux tous ces aspects-là, 
d’avoir contribué à améliorer 
la Loi sur les langues officiel­
les et vu l’évolution des grands 
dossiers. C’est une question 
difficile : il y a tellement de 
choses à mentionner! ».

M arie-Chantal Bédard et 
Sylviane Lanthier, La Liberté

LES JOURNALISTES  
DE D E M A IN
ONT BESOIN DE VOUS
A U J O U R D 'H U I!
D epuis 1980, la F onda tion  D ona tien -F ré m on t a rem is à 
plus de  235 é tud ian ts  un m o n ta n t excédan t 160 000 S 
en bourses d 'é tu d e s . C e so n t des bo u rses  qu i 
encouragen t les jeunes francophones v ivan t en m ilieu 
m in o r ita ire  à p o u rsu iv re  une ca rriè re  en 
com m unica tion .

Du 15 juin au 31 juillet 2006, la F onda tion  D ona tien- 
F rém on t lance une im p o rta n te  co llec te  de  fonds d o n t 
l 'o b je c t if  p rinc ipa l, ce tte  année, est d 'a u g m e n te r le 
cap ita l de la Fonda tion  d e  15 000 S. La F onda tion  
D o n a tie n -F ré m o n t inv ite  to u s  les fra n co p h o n e s  e t 
Acadiens à investir dans les fu tu rs  « leaders » des 
m édias francophones de  leurs com m unautés.

Soutenir la Fondation Donatien-Frémont, cela vous 
rapporte et nous renforce!

À  t itre  d e  do na te u r, vous vous associez à un d é fi 
ga g n a n t d 'e n ve rg u re  fra n co p h o n e  e t pancanad ien  e t 
vous p a rtic ipez  à une m ission des p lus no b les  :

* E ncou rage r l'im p lic a tio n  d e  jeunes d ip lô m é s  dans 
vo tre  com m unau té ;

• C o n tr ib u e r d ire c te m e n t au d é v e lo p p e m e n t des 
m édias fra ncop hon es  de  v o tre  rég ion ;

» P artic ipe r d e  façon  p roac tive  à l'é p a nou isse m en t 
du  fa it français dans v o tre  com m unau té .

P our p a r t ic ip e r  à n o tre  ca m p a g n e  d e  c o lle c te  
d e  fo n d s , ve u ille z  re m p lir  le  c o u p o n  c i-de ssous  
ou en lig n e  à l'adresse  :

www.journaux.apf.ca/fondation

O ui, je  désire  
fa ire  un don  
pour la Fondation  
D o n a tien -F rém o n t :
□  2 5  $ □  50  $ □  1 0 0  $

□  2 5 0  $ D  a u tre  _______

N om  : ___

Adresse :
Ville : ___

Tél. : ___

Prénom  :

P ro v in c e  :

d  P a iem ent par chèque 
□  P aiem ent par carte  de  c ré d it

N um éro  de  carte  : _____________

Courriel : ___________________
O  P a iem ent pa r m a nda t-pos te  
□  VISA n  MASTERCARD 

________  D a te  d 'e x p ira tio n  : __

Au nom des médias francophones en milieu minoritaire, merci de votre soutien!

http://www.journaux.apf.ca/fondation
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capsules
Les Am éricains plus gros qu’ils ne le croient

LA VIE
Manger sa mère
(Agence Science-Presse) -  

On vient de découvrir une 
forme inédite de soutien pa­
rental. Chez le boulengerulci 
taitanus, un amphibien res­
semblant à un ver, qui vit en 
Afrique de l’Est, le nouveau- 
né utilise ses dents pour 
«peler» sa mère : il mange la 
couche extérieure de sa peau! 
Les biologistes y voient un 
lien, quoique tordu, avec les 
fœtus qui se nourrissent de ce 
que la mère leur transmet de 
l’intérieur : cet boulengerula 
taitanus serait donc une ver­
sion primitive, donc plus an­
cienne. Les bébés ne peuvent 
de toute façon pas manger 
autre chose, tant qu'ils n’ont 
pas leurs dents d'adulte, à l’âge 
de deux semaines (source : 
Nature).

La famille Slomeau
(Agence Science-Presse) -  

S’il existait vraiment, il méri­
terait le titre de paresseux du

monde microscopique. Un 
micro-organisme dont le cycle 
de vie est tellement lent qu’il 
pourrait se contenter, pour se 
nourrir, d’infimes radiations 
naturelles héritées de la for­
mation de la Terre. Pour l’ins­
tant, personne n’a vu cette 
bestiole : les scientifiques ne 
font que spéculer sur son exis­
tence —et ils ne trouvent 
aucun argument permettant de 
dire que cette bestiole ne pour­
rait pas exister. Elle pourrait 
survivre à des kilomètres de 
profondeur, là où il n’y a ni eau 
ni matière organique, consom­
mant 10 000 fois moins d’éner­
gie que les plus paresseuses 
des bactéries jamais observées 
en laboratoire.

Ces spéculations scientifi­
ques ont un objectif : essayer 
d’évaluer si une telle forme de 
vie aurait pu survivre sur Mars, 
puisant son énergie dans la ra­
dioactivité naturelle, ou ce 
qu'il en reste : et la réponse des 
géochimistes de l’Université 
du Rhode Island est affirmati­

ve. Si de telles bactéries exis­
tent vraiment, un sol martien 
pourrait en “ nourrir "jusqu’à 
10 000 par centimètre cube.

J’étais mort, mais je rê­
vais

(Agence Science-Presse) - 
Nombreux sont ceux qui aime­
raient croire à ces récits de vie 
après la mort au cours desquels 
des gens ont traversé un long 
tunnel au bout duquel brillait 
une intense lumière. Mais une 
expérience pour le moins dé­
primante vient de conclure 
qu’il ne s’agit de rien de plus 
qu’un rêve. Dans la revue amé­
ricaine Neurology, une équipe 
dirigée par Kevin Nelson, de 
l’Université du Kentucky, écrit 
que sur les 55 patients inter­
viewés, ceux qui avaient rap­
porté une «expérience de mort 
imminente» sont également 
ceux qui mélangent le plus 
souvent leurs rêves avec la 
réalité, autrement dit, ceux à 
qui il arrive de se demander :

est-ce que j ’ai rêvé ça ou si je 
l’ai vraiment fait?

Ce type de confusion se 
produit parfois lors de phéno­
mènes appelés paralysie du 
sommeil. Parfois, il se produit 
sous la forme d’hallucinations 
visuelles ou auditives. Les 
neurologues le décrivent 
comme un aspect du sommeil 
paradoxal (REM, soit le mo­
ment où nous rêvons) qui s’in­
troduit soudainement chez une 
personne éveillée.

SOCIÉTÉ
Les Américains plus gros 

qu’ils ne le croient
(Agence Science-Presse) - 

Plusieurs Etats américains ont 
peut-être sous-estimé le taux 
d’obésité de leurs concitoyens... 
en raison d’un peu trop de pen­
sée magique. Car les humains, 
on le sait, ont généralement 
tendance à se voir plus minces 
qu’ils ne le sont... Résultat, le 
taux d’obésité dans certains

États du Sud pourrait être 50% 
plus élevé que ce que préten­
dent les chiffres officiels. C’est 
la conclusion décourageante à 
laquelle en arrive une équipe 
de l’École de santé publique de 
l’Université Harvard, dans la 
dernière édition du Journal de 
la Société royale de médecine. 
S’ils ont raison, cela pourrait 
avoir un impact sur les politi­
ques de santé : déjà qu’on parle 
depuis des années d’une «épi­
démie» d’obésité aux États- 
Unis, les mots vont manquer, 
avec 50 % de plus... Et pas 
qu'aux États-Unis, incidem­
ment. Selon l’Organisation 
mondiale de la santé, plus de 
300 millions d’adultes souffri­
raient d’un surpoids. Ajoutez- 
en 50 %, et vous êtes à 450 
millions... Pendant ce temps, 
sur la même planète, combien 
meurent de faim?

Médecins : deux mondes
2,8 médecins par 10 000 

habitants : au Nigéria
19,7 % : le risque qu’un 

enfant meurt avant 5 ans, au 
Nigéria

23 médecins par 10 000 
habitants : en Grande-Breta­
gne

0,6% : le risque qu’un en­
fant meurt avant 5 ans, en 
Grande-Bretagne

(source : Rapport mondial 
sur la santé 2006 de l’OMS)

Avis public aux producteurs canadiens

Le Program m e de cultures de couverture (PCC) accepte m aintenant les demandes
pour les années 2005 et 2006

Les producteurs agricoles qui n'ont pu semer de cultures commerciales au printemps en 2005 ou en 2006 à cause des 
inondations et de l'humidité excessive peuvent être admissibles à une aide fédérale dans le cadre du PCC. La protection du 
programme sera offerte à tous les producteurs admissibles, qu'ils aient souscrit ou non à une assurance-production.

En 2007, le PCC sera intégré à un ensemble de solutions à long terme pour remédier aux inondations printanières partout 
au pays. Seuls les producteurs couverts par une assurance-production pourront en bénéficier. Entre-temps, une aide est 
offerte à titre de compensation pour les coûts de la remise en état et de la protection des terres agricoles endommagées par 
l'excès d'humidité.

Les demandes pour 2005 et 2006 seront acceptées jusqu'au 31 août 2006.

:

■

Adm issibilité

Demandeurs :

•  Les producteurs agricoles canadiens ou les groupes qui n'ont pu semer de cultures commerciales au printemps en 2005 
ou en 2006 en raison des inondations et de l'humidité excessive.

Superficie :

• Toutes les surfaces endommagées de plus de 10 acres (quatre hectares) ouvriront droit à des paiements du programme. 

Paiements

Les demandeurs admissibles recevront 15 $ l'acre.

Des formulaires de demande du PCC seront envoyés par la poste aux détenteurs d'une assurance-production 
qui ont demandé à être indemnisés pour l'inondation d'un champ en 2005 ou en 2006. On peut également 
se procurer un formulaire en communiquant avec Agriculture et Agroalimentaire Canada au 1 800 667-8567  
ou en visitant le site Web à l'adresse www.agr.gc.ca

1 * 1
Agriculture et 
Agroalimentaire Canada

Agriculture and 
Agri-Food Canada Canada

http://www.agr.gc.ca


le vendredi 7 ju illet 2006 L’Aurore boréale 25

Mimi mijote*- son souper préféré
Michelle Desrochers : Vous souvenez vous de «La soupe au bou­
ton» ? Ce conte a bercé m on enfance. J e  vous en raconte un tout 
petit bou t pour vous rem ettre dans l’atm osphère. Ainsi, Daisy 
rend visite à son oncle Picsou, lequel est un avare notoire. Elle lui 
p ro p o se  de p ré p a re r  une so u p e  et d 'in v ite r des gens. Il 
refuse, évidem m ent, m ais elle le convainc qu’elle peut faire une 
so u p e  en  u t i l is a n t  que de l ’eau  et u n  b o u to n . E lle fa it 
donc bouillir l’eau ajoute son bouton et très subtilem ent lui de­
m ande une carotte, une pom m e de terre  etc. et, finalement, elle 
réussit à confectionner une soupe savoureuse. Elle lui redemande 
d ’inviter ses voisins puisque cette soupe n’a rien coûté. Il finit par 
accepter et il se retrouve attablé avec tous ces gens qui ne p o u r­
ront p lus jam ais dire de lui qu ’il est un  grippe-sous.

Tout cela, pour vous inviter à com poser ce magnifique repas 
économique qui vous com blera. Cette chaudrée de persil aux lé­
gum es et au fromage vous fera une succulente entrée puis, vous 
continuerez avec une effeuillade de laitue à l’huile de noix. Le plat 
principal sera  com posé d ’un plat de couscous au poulet et ses 
compléments. Enfin, la petite note sucrée sera donnée par la tarte 
aux oeufs de m a grand-mère.

CHAUDRÉE DE PERSIL AUX LÉGUMES ET AU FROMAGE

COUSCOUS AU POULET ET SES COMPLÉMENTS 
Coût par portion : 1,25 $
Temps de préparation : 30 m inutes 
Temps de cuisson : 2 heures
Nombre de portions : 6

Ingrédients :
6 cuisses de poulet
3 à 4 cuillères à soupe de beu rre  
2 gros oignons coupés en 8 m orceaux
4 carottes tranchées en bâtonnets 
4 branches de céleri tranchées en bâtonnets 
2 pom m es de terre coupées en m orceaux 
1 petit navet tranché en bâtonnets 
8 onces de fèves jaunes
1 pim ent rouge coupé en lanières
2 tasses de bouillon de poulet 
1 boîte de 28 onces de tom ates étuvées 
sel, poivre au goût
1 cuillère à thé de chacun : basilic, orégano, curcum a, cari, persil 
1 boîte de pois chiches 
olives pour la décoration

Coût par portion : 0 ,50 $
Temps de préparation : 20 m inutes 
Temps de cuisson : 30 m inutes
Nombre de portions : 6

Ingrédients :
4 tranches de bacon coupées en petits morceaux
2 cuillères à soupe de beurre 
1 branche de céleri et ses feuilles 
1 petit oignon
3 ou 4 bouquets de brocoli 
3 ou 4 bouquets de chou-fleur 
1 gros bouquet de persil 
sel, poivre et thym 
3 tasses de lait
8 onces de fromage gruyère râpé 

Préparation :
1 ) Déposez les tranches de bacon et le beurre dans une casserole. 
Faites revenir le bacon dans cette substance, ne faites pas brunir.
2) Coupez tous les légumes en morceaux de grosseur équivalente 
et ajoutez au  bacon et au beurre. Faites revenir doucem ent pen­
dan t 5 m inutes. Au besoin, rem ettez du beurre.
3) Hachez le persil et ajoutez-le dans la casserole.
4) Assaisonnez et ajoutez le lait. B rassez et faites cuire environ 
20 m inutes ju sq u ’à ce que les légumes soient tendres.
5) Au m om ent de servir, saupoudrez de fromage râpé.
6) Vous pouvez u tiliser d ’au tres légumes tels que carottes, na­
vets, pom m es de terre  ou ajoutez une boîte de palourdes.

N'hésitez pas à créer votre propre mélange. Vous verrez, vos 
invités vous en redem anderons.

EFFEUILLADE DE LAITUE À L’HUILE DE NOIX

Coût par portion : 0 ,50 $
Temps de préparation : 5 m inutes 
Temps de cuisson : aucun
Nombre de portions : 6

Ingrédients :
1 salade Boston
1 cuillère à soupe d ’huile de noix
3 cuillères à soupe de vinaigre de framboise
4 onces de pignons
1 petite gousse d ’ail hachée finement

Préparation :
1 ) Effeuillez la salade en p renan t soin de garder les feuilles 
intactes.
2) Déposez les feuilles dans un  saladier. Mélangez les ingrédients 
de la vinaigrette et ajoutez-les délicatem ent à la salade.
3) Lhuile de noix a vraim ent un  goût très fin. Elle est un peu 
c h è re  m a is  v o u s  en  avez b e s o in  de t r è s  p eu  p o u r  
réussir à relever cette salade.

Préparation :
1 ) Dans une grosse casserole, faites fondre le beu rre  et faites d o re r les cu isses de poulet.
2) Q uand le poulet est doré, ajoutez tous les au tre s  ingrédients sau f les pois chiches.
3) Laissez m ijoter pendant 1 heure 30 en b rassan t de tem ps à autre. Ajoutez au  besoin d u  bouillon 
de poulet. Rectifiez les assaisonnem ents.
4) Ajoutez les pois chiches et poursuivez la cuisson environ 30  m inutes ou ju sq u ’à ce que le poulet 
se détache.
5) Décorez avec des olives.
6) Vous servirez ce p lat sous un lit de couscous.
7) Déposez dans une tajine ou dans un p lat de service, au centre de la table. C hacun se servira à sa 
guise.
Voilà, m on plat préféré, les variantes son t à l’infini. Utilisez des restes de boeuf ou d ’agneau ou 
encore n’utilisez que des légumes. Il vous en restera, tout com m e le m iracle de la soupe au bouton, 
pour recevoir le lendemain.

COUSCOUS
Ingrédients :
2 tasses de bouillon de poulet 
1 cuillère à soupe d ’huile
1 tasse et 3/4 de couscous fin 
pincée de sel

Préparation :
1 ) Faites bouillir le bouillon.
2) Hors du feu, ajoutez le couscous. Brassez, ajoutez l’huile, laissez reposer 5 m inutes.
3) À l’aide d ’une fourchette, détachez les grains et servez.
4) La sem oule fine se détache p lus facilem ent que les grains moyens.

TARTE AUX OEUFS DE MA GRAND-MÈRE 
Coût par portion : 0 ,50  $
Temps de préparation : 5 m inutes 
Temps de cuisson : 40 m inutes
Nombre de portions : 6

Ingrédients :
1 croûte à tarte du com m erce 
4 oeufs
12 onces de lait 
1 cuillère à soupe de farine 
4 onces de sucre blanc 
1/4 de cuillère à thé de vanille 
m uscade râpée

Préparation :
1 ) Déposez la croûte d an s une assiette en verre. Piquez-la à quelques endro its.
2) Mêlez ensem ble tous les au tres ingrédients.
3) Déposez dans la croûte décongelée.
4) S au p ou d rez de m u sca d e râpée.
5) P lacez au cen tre du  four p réa lab lem en t chauffé à 4 5 0  p en d a n t 10 m in u te s  p u is  b a is se z  le feu  à 
3 5 0  pour 3 0  m in u tes où  ju sq u ’à ce que la  p oin te d ’u n  cou teau  en  resso r te  p rop re ap rès avoir p iq u é  
la  tarte au  centre.
6) Il s ’agit là  d ’u n  d e sse r t  très léger et p rêt en  u n  tour d e  m ain .

Voilà, c 'est d éjà  term in é. P en dan t q u e l’a u to m n e  s ’éc o u le  d o u c em en t, je  v o u s  in vite la  se m a in e  
p roch a in e à ven ir faire u n  tour en  G rèce. À très  b ie n tô t .
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, appels d 'offre déclarations d 'intérêt

Quoi de neuf chez vous?
Vous vivez dans une communauté yukonnaise? Vous aimez écrire? 

L’Aurore boréale est toujours à la recherche de correspondants ou 

correspondantes pouvant donner des nouvelles de leur communauté. 
L’équipe du journal apporte du soutien orthographique si nécessaire 

et peut fournir certains outils de rédaction.

Nous acceptons les frais d’appel.

(8 6 7 )  6 6 7 -2 9 3 1  
courriel : 
auroredir@ 
afy.yk.ca

Poste permanent à temps plein

Gestionnaire des biens

Nom du ministère : Gendarmerie royale du Canada (Personnel civil) 
Lieu : Whitehorse 

Classification : AS - 04 
Traitement : 55 118 $ à 59 558 $
Date limite : le 12 juillet 2006 à 16 h, heure du pacifique 
Numéro de référence : RCM06J-007605-000049
Numéro du processus de sélection :
06-RCM-EA-M DI V-WHI-AS04-335
Durée des fonctions : Poste permanent à temps plein 

Postes à pourvoir : 1 
Qui est admissible :
Personnes travaillant ou résidant à Whitehorse, YT. et dans un rayon 
de 75 km de Whitehorse, YT situé en territoire canadien, de White­
horse, YT, s’étendant entre autres à : Carcross YT, Tagish YT, 
Champagne Landing 10 YT et Lake Laberge 1 YT.
Citoyenneté :
La préférence sera accordée aux citoyens canadiens et citoyennes 
canadiennes. Veuillez vous assurer d’inclure dans votre demande 
d’emploi la raison vous permettant de travailler au Canada: la 
citoyenneté canadienne, le statut de résident permanent et résidente 
permanente ou un permis de travail.
Éducation :
Achèvement avec succès d’une formation postsecondaire approuvée 
en gestion immobilière ou gestion des aménagements, ou connais­
sances acceptables acquises par le biais des études, de la formation 
et de l’expérience.
Expérience :
Considérable expérience en gestion d’un certain nombre de biens 
immobiliers par l’analyse des composantes des immeubles afin de 
répondre aux exigences de construction et d’entretien.
Expérience en gestion des ressources financières.
Expérience en élaboration de procédures, directives et méthodes 
administratives.
Langues officielles :
La compétence dans l’usage de l’anglais est essentielle pour ce 
poste.
Nous rem ercions d ’avance ceux et celles qui auront soum is une dem ande 
d ’em ploi, mais nous ne contacterons que les personnes cho is ies pour la 
prochaine étape de sélection.

Vous DEVEZ cla irem ent dém ontrer par écrit que vous répondez aux 
exigences relatives à la langue, à l’éducation e t à l’expérience. Veuillez fournir 
des exem ples et décrire les travaux/fonctions que vous avez exécutés Tout 
m anquem ent à cette exigence pourra it en traîner l’é lim ination de votre 
dem ande durant la présélection.

Pour plus de renseignements sur ce bulletin, veuillez consulter 
www.emplois.gc.ca.
Les postulants sont demandé d’envoyer leur demenande à :

GRC - Services financiers 
4100, 4e Avenue, Whitehorse (Yukon) Y1A 1H5 

Attention : Sgt. Kris Vibe

Gendarmerie royale Royal Canadian 
du Canada Mounted Police Canada

O F F R E  D ’ E M P L O I

Postes continus
Le Service d ’orientation et de formation des adultes (SOFA) 
est à la recherche d’instructeurs ou d’instructrices pour 
animer un cours de français langue seconde (francisation) 
offert à des parents d ’enfants inscrits aux programmes 
francophone et d’immersion.

Les candidats auront :
• Expérience en enseignement des adultes, de préférence 

en FLS.

• Excellente maîtrise du français et une bonne connaissance 
de l’anglais.

• Capacité à travailler de façon indépendante.

• Créativité et initiative.

• Sens de l’organisation.

Les cours se dérouleront à l’automne 2006. Les personnes 
em bauchées auront le statut de contractuel.

Envoyez votre curriculum-vitæavec une lettre de présenta­
tion en français:

Isabelle Salesse
Service d’orientation et de formation des adultes (SOFA) 

302, rue Strickland, Whitehorse (Yukon) Y 1A 2K 1  
ou par courriel à isalesse@sofayukon.com

âNè < ^ O F A  YUko _____
/ U \  Service d'OrientationA F Y •*<*• Formation de. Adulte. Éducation

Possibilité d’emploi temporaire / occasionnel

Expéditeur /  Opérateur de la ligne d ’urgence 911

E x ig ences  d e  base (Une preuve doit être soumise pour chaque 
exigence.) :
• être citoyen canadien
• être âgé d’au moins 18 ans
• avoir complété la 12* année ou équivalent
• avoir un certificat de dactylographie - minimum de 40 mots/minute

Atouts :
• connaissance informatique et capacité de travailler en 

utilisant le logiciel Windows
• forte capacité de faire des traitements multitâches
• aptitude à parler plus d’une langue

Date limite : le vendredi 7 juillet 2006 avant 16 h.

Veuillez adresser vos questions ou soumettre une copie de votre 
curriculum vitæ et vos preuves des exigences de base à :

Attention : gendarme Calista MacLeod 
4100,4* Avenue Whitehorse (Yukon) Y1A1H5 

Tél. : 867-633-8638 • Téléc. : (867) 393-6792

{. ^  Gendarmerie royale Royal Canadian d  Td d  d
du Canada Mounted Police V  J € \  1  l d L i d

UNE ANNONCE PLACÉE , 
DANS CET HEBDO EST BASEE 

SUR UNE DISTRIBUTION

V É R I F I É E
| PAR » WWW. ODCIW C.Cfl |

http://www.emplois.gc.ca
mailto:isalesse@sofayukon.com
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Donne des nouvelles de 
votre communauté. 
(867) 667-2931

emploi
Vous cherchez un emploi?

Le SOFA vous offre de l ’aide professionnelle

Préparer un CV et une lettre 
ff de présentation efficaces

• Maîtriser les techniques 
d’entrevue

• Avoir accès à un réseau déjà 
établi d’employeurs potentiels

• Explorer vos options 
professionnelles à l’aide du 
MBTI

• Mieux vous connaître

• Planifier votre carrière

le toute votre vie!
7A au 668-2663, poste 223 

au 1866 673-SOFA (7632)

O FA Y u k o n

Ü i l /ice d'Orientation
Formation des Adultes

Human Resources 
anada Development Canada

O F F R E  D ’ E M P L O I

Le Service d'orientation et de formation des adultes (SOFA) 
est à la recherche d'une personne pour l'enseignement de 
l'anglais langue seconde (ALS).

Principales tâches
• Enseigner l'anglais langue seconde aux cours du soir.

• Préparer les plans de cours requis pour l'enseignement de 
l'ALS.

Profil recherché
• Certificat en enseignement de l'anglais langue seconde ou 

expérience en enseignement de l’anglais langue seconde 
aux adultes.

• Créativité, initiative et sens de l'organisation.

La personne em bauchée aura le statut de contractuelle et 
débutera en septembre 2006.

Veuillez faire parvenir une lettre d'intention accompagnée de 
votre curriculum vitæ au plus tard le 1er août 2006, à 17 h à 
l’attention de :

Isabelle Salesse
Service d ’orientation et de formation des adultes (SOFA) 

302, rue Strickland, Whitehorse (Yukon) Y1A 2K 1  
ou par courriel à isalesse@sofayukon.com

Nous vous rem ercions de votre  candidature; nous com m uniquerons 
qu ’avec les personnes cho is ies pour la prochaine étape de sélection.

A F Y

O FA
t d 'O r ie n ta t io n  

• t  d o  F o rm ation  doa A d u lte s
iCikoit

OFFRE D'EMPLOI
Le Partenariat communauté en santé est présentement à la 

recherche d’un ou d’une chercheure
Profil recherché :
• Excellentes connaissances du français écrit et parlé
• Excellentes connaissances de l’anglais écrit et parlé
• Bonnes connaissances en recherche
• Connaissance du milieu gouvernemental
• Solide expérience de travail d'équipe
• Très bonnes compétences en relations interpersonnelles
• Connaissance de la francophonie en milieu minoritaire, un atout
• Connaissance du milieu des ressources humaines, un atout
• Dynamisme et autonomie
• Fiabilité et sens du professionnalisme
• La personne embauchée doit être prête à endosser la vision et les valeurs du PCS 

ainsi que celles du groupe Les EssentiElles

Description de tâches :
• Réalisation d'une recension des pratiques d’embauche de personnel bilingue dans 

les gouvernements provinciaux, territoriaux et fédéral du Canada
• Identification des test de niveaux linguistiques utilisés dans les gouvernements
• Rencontres stratégiques et suivis auprès des partenaires
• Compte-rendu des activités de recherche pour le PCS
• Rédaction d'un rapport final présentant les recommandations pour le Yukon
• La personne travaille en étroite collaboration avec la coordonnatrice du PCS et se 

rapporte à elle dans le quotidien de ses tâches.

Conditions de travail :
•Durée : du 1er août au 30 septembre 2006 
•Salaire à discuter

Faites parvenir votre cv et lettre de présentation au plus tard le 26 juillet 2006,
17h (heure du Pacifique) à l ’attention de :

Sandra St-Laurent, coordonnatrice Partenariat communauté en santé
302 rue Strickland, bureau 800,
Whitehorse (Yukon) Y1A2K1 J h S v Partenariat
Tél. (867) 668-2663 poste 800 communauté
francosante@yknet.ca ou www.francosante.org ™

Notre bureau, 
sera fermé du 

±o au a s  juillet 
iv v c L u s iv e v u e u s t .  

Notre prochaine
• p u c b llo a t lo iA , 

sera le ±± a o u ±  

Q.OO<b.

en santé (PCS)

Éducation

Association de la presse francophone

OFFRE D’EMPLOI

L’Association de la presse francophone (APF) est à la 
recherche d’un.e personne pour combler le poste de :

C oordination du Services de nouvelles  

Responsabilités :
- assurer la couverture journalistique de l’actualité nationale, 

de la rédaction de contenus thématiques...
- responsable du contenu rédactionnel de suppléments 

nationaux et de projets spéciaux de l’APF.
- maintenir et développer un réseau national de collabora 

teurs, de pigistes et de chroniqueurs
- faire la mise en ligne de textes et photos sur le site Internet 

www. joumaux.apf.ca
- être un support aux équipes de rédaction des journaux 

membres de l’APF

Profil du candidat recherché :
- une formation en joumalisme/communications
- un minimum de 5 ans d’expérience en journalisme écrit
- une bonne connaissance de la francophonie canadienne et 

ses enjeux,
- une personne polyvalente, ayant démontré la capacité de 

gérer des mandats divers
- une personne dynamique, novatrice avec un bon jugement,
- de bonnes aptitudes en relations interpersonnelles

Salaire : selon l’échelle salariale en vigueur 
Entrée en fonction : dès que possible 
Lieu de travail : Ottawa

Faites parvenir votre curriculum  vitæ avec une lettre de m oti­
vation au plus tard le vendredi 28 juillet 2006 :

D irecteur général
Association de la presse francophone 

267, rue Dalhousie, O ttawa (ON) K l N 7E3 
Télé. : (613) 241-1017, Téléc. : (613) 241-6313 

Courriel : dg@ apf.ca

mailto:isalesse@sofayukon.com
mailto:francosante@yknet.ca
http://www.francosante.org
mailto:dg@apf.ca
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Faites parvenir ce ipon avec votre chèque à 
l’Aurore boréale, 302, rue Strickland, Whitehorse

Rencontres
L’émission radiophonique numéro 1 

de la communauté franco-yukonnaise 
Samedi 17 h 5, CBC North et CBUF FM

• Samedi 8 juillet : Thierry Haddad
• Samedi 15 juillet : Félix Robitaille Fm/ufs\bo/ém

Petites annonces
667-2931

• Gratuite pour 25 mots ou moins • Tél. : (867) 667-2931 
Courriel : journaliste@afy.yk.ca
Date de tombée : 17 h le mercredi précédant la parution • Encadré pour 
annonces d'affaires : 20 S plus taxe (rabais au volume)

Recherché À vendre
• A la recherche d ’un transport pour • « Fifth Wheel » à vendre 2004. 31 

aller vers l'Est (Edmonton, Prince pieds, cuisine extensible.

George ou Vancouver), vers le 24 Prix 23 800 $. Négociable, 

juillet. Rens. : David au 334-2628 ou Rens. : 668-7231 ou 633-6566. 

sonopravda@ yahoo.ca

• La garderie du petit cheval blanc Activités
est à la recherche de grands-parents '  Concours La musique c ’est mon 
francophones pour les jum eler avec affaire. Les participants ont jusqu'au 
ses enfants. 15 septembre pour soumettre leur

Rens. : Cécile au 633-6566. composition musicale qui deviendra
la trame sonore du site Web. Le prix 

est de 10 000 $.

(falettdni&i comHmnuùtùic
Vendredi 7 juillet

Café 5 à 7 au Centre de la francophonie. 
Soirée estivale accompagnée de grigno- 
tines, de rafraîchissements et du vernis­
sage de l’exposition collective La cueillette 
boréale. Musique de Kathleen Décosse 
et ses amis.

Lancement du Festival d'arts et de 
musique d’Atlin.

Samedi 8 juillet
Émission Rencontres diffusée sur les 

ondes de CBUF-FM et CBC North, les 
samedis à 17 h 5. L’émission est animée 
par Thierry Haddad et Sylvie Geoffroy.

Dimanche 9 juillet
Messe en français tous les dimanches à 

10 h 10 à la cathédrale Sacré-Cœur.

Mardi 11 juillet
Tai chi en plein air tous les mardis jusqu’à 

la fin août, de 17 h 30 à 19 h, au bord du 
fleuve Yukon (coin de la rue Strickland 
et de la 1" Avenue). Coût : 2 $/session. 
Rens. : 633-3171

Jeudi 13 juillet
• Présentation du film français Joyeux 
Noël dans le cadre de la fête nationale de 
la France, au Centre de la francophonie
à 19 h.

Vendredi 14 juillet
• Fête nationale française : Une soirée 
spéciale est prévue pour célébrer 
l’anniversaire de la prise de la Bastille au 
Centre de la francophonie de 17 h à 19 h. 
Dégustation de bouillabaisse, musique 
musette et initiation à la pétanque.

Samedi 15 juillet
• Émission Rencontres animée par Félix 
Robitaille.

Dimanche 16 juillet
• Messe en français à 10 h 10.

Vendredi 21 juillet
• Session de peinture en plein air du 
projet Vieillir en santé. Rendez-vous à 
13 h 30 au Centre de la francophonie. 
Rens. : Julie au 668-2636.
• Café 5 à 7 au Centre de la francophonie. 
Soirée estivale accompagnée de 
grignotines et de rafraîchissements. 
Invitées : Heather Jones, Jude Wong and 
friends (musique et danse).
• Lancement du Festival de musique 
de Dawson avec un concert du groupe 
québécois Les Batinses.

Samedi 22 juillet
• Émission Rencontres animée par 
Angélique Bernard.

Dimanche 23 juillet
• Messe en français à 10 h 10.

Vendredi 28 juillet
• Café 5 à 7 au Centre de la francophonie. 
Soirée estivale accompagnée de grigno­
tines et de rafraîchissements. Invités : 
Raphaël Roy-Jauvin et Nathan Baldwin, 
suivi d’un micro libre, bienvenue à tous !

Samedi 29 juillet
• Émission Rencontres animée par Bruno 
Bourdache.

Dimanche 30 juillet
• Messe en français à 10 h 10.

Mardi 1er août
• Pique-nique repas-répit pour les futurs 
parents et les jeunes familles offert par Ma­
mans, Papas et Bébés en santé à midi au 
parc Rotary. Dîner et activités au grand air. 
Rens. : Marie-Claude, 668-2663, poste 810.

Les rapides 
du cheval blanc
Josée Belisle est une 

passionnée de la radio. 
C’est ainsi qu’elle est 

demeurée dans sa voiture 
afin de savourer en paix, 
dans la solitude, la dernière 
émission radiophonique de 
Marie-France Bazeau.

Il y a des rapides plus 
confortables que

d’autres... Voilà que 
l’achat d’un motorisé ne fait 
pas l’unanimité dans une 
famille de Riverdale. Yann 
trouve le véhicule trop gros 
alors qu’Hélène rêve d’ex­
cursions estivales à l’abri 

de la pluie.
ylvie Léonard affichait 
un sourire comblé à la 

Saint-Jean... L’été avait 
ramené sa fille Ange lu ne au 
territoire pour une semaine de 
vacances. Angelune vit main­

tenant à Toronto.
laude Gosselin a testé 
son nouveau véhicule, 

'un petit camion 4 x 4 ,  
en se rendant jusqu’au cercle 
arctique. Il faisait voir du pays 
à sa visite du Québec : sa 
mère, sa sœur et sa tante!

nmhmmi
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magnifique ban­
nière a mis du soleil 
dans les célébrations 

du Solstice et de la Saint-Jean- 
Baptiste. L’œuvre a été réalisée 
par France Robert, Yvette 
Bourque et Marie Ducharme. 

a fête de la Saint-Jean- 
Baptiste, tenue au parc 

^Shipyards, a été un beau 
succès. C’était la deuxième 
année à cet endroit et certains 
bambins ont la mémoire lon­
gue : le petit Ulysse avait ap­
porté un jouet en conséquence : 
une belle petite tondeuse à 
gazon en plastique.

L /U U l U U

L i

on voyage à la famille 
Rodden-Bourque qui a 
pris la route pour 

l’autre bout du monde, enfin du 
pays... Marlynn, Remy, Natha- 
niel, Miguel et Nicolas sont 
partis à la découverte de Terre- 
Neuve.

toutes nos meilleures 
pensées accompagnent 
Francine Leduc qui a 

des problèmes de santé. Bon 
courage chère Francine!
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